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GARDNER & CIE. JOSEPH BRUCEIE D’ESTOMACCHITTY FRERES TAPISSERIE
Mo» Tapimiorioa ( iwpit>ra t»>m«uree ) de l# 
vt I# ot*. sont île veritable* avuniegee 

hors-ligne, des Inu-gain» qui d<q«M<<nt tou* 
a jamais etc' offert ici pour le même

H Autrefois du Medical Hall, 
ancienne apothivairvrie de l'Hôpital General 

de Montn^al

s iriroiei, lAiTiAim
Une commission nommée pal 

l’Aoadémis de Médecine de Paris, 
pour étudier las effets du Charbon 
de Belloc, a constaté que les 
Maux d'estomac. Dyspepsies, Gas
tralgie», Digestions difficiles oa 
douloureuses, Crampes, Aigreurs, 
Renvois, etc., cessaient après quel
ques jours d’usage de ce médica
ment, soit en Poudre, soit en 
Pastilles. D’ordinaire, le bien-être 
se fait sentir dès les premières 
doses; l’appétit revient et la cons
tipation ai habituelle dans ces 
maladies disparaît. Les propriétés 
antiseptiques du Charbon de Belloc 
en font un des moyens les plus 
sûre et les plus inoffensirs à 
opposer aux maladies infectieuses, 
telles que le Dysenterie, la Diarrhée, 
la Cholérine, la 'iôvre typhoïde. 
Le Charbon de Belloc est employé 
soit pour prévenir, soit pour 
guérir ces maladies.

je flacon de Poudre et cha- 
lotte de Pastilles doivent 

porter la signature et le cachet du 
Dr Belloc.

En vente dans toutes les phar* 
macies. — Prix: Poudre, ïfr.j 
Pastilles. 1 fr. 50.

Comme nous n’avons pas intention <1 
continuer le commerce (le marchandi 
ses, nous avons marqué nos marchandi
ses à des prix si bas que nous allons la 
vendre à moins de 90 join's.

Règle generale les fonds de banque
route sont vieux et passés de modes, 
mais celui-ci est une exception a la re
gie, vu que les marchandises sont nou
velles, de derniere mode et les mieux 
choisis que l’on veut avoir.

Venez a bonne heure, si vous voulez 
avoir un bon choix dans nos marehan- 
(lises de modes

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importateurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
est Nouveau et 
ix sont Très Bas.

Chimiste et Droguiste
Frais etNotre Stocky J. lî. DUFORI),205 RUE RIDEAU, OTTAWA

TRES m THE POUR 20 CTS. U LIVRE En fact* du Vouvent de U Rideau, 108 Rue Rideau, 108
N. 11. Papier d'Or vendu A aaoritice.A. & S. Nordheimer ont actuelle

ment un très grand assortiment de
l Téléphone de Hell No. 179)VEINEZ VOIR 2

GRAND - CHOIX4, USMtBONS PIANOS DE 
SECONDE MAIN

----- DE------
PtHÆRJMCIEtNMonuments,en Granit Ecos

sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Cloture et 
Poteaux jxmr enclôt de toute

TAILLEUR COUPEUR
TAILLAGE GARANTI Coin des rues Rideau et 

Cumberland,
ET AUSSI

Coin des rues Sparks 
et Bank.

L’Huile de Berth* «ri Hurtle
de foie de monie pure, préparée 
avec des foies importés directement 
pour la Maison L. Frire, 19 
Jacob, Paria.

Elle ne se vend qu’en fis riser 
accompagnée d’une instructive.

Sd’excellente Manufacture.
Prix et conditions plus avantageux 
qui aient jamais été offerts à Ottawa.

tyanteaux de Dames une Spécialité
204 Rue Dalhousie 204 M MON PROPRE OUVRAGE

IL Toujours en main. Tout ou- 
P vragv est bien lettré et garanti 
““ aux plus bas prix.S»UST-A-IP- BOYER Ch

COUVREUR EN METAL DE TOUTES ESPECES 
Ferblantier. Plombier et Pc 
de toutes 
<le Cages

NO. 284 RUE

R. BROWN,sortes, et aussi grand assor 
d’oiseau, ustensiles de cuisi: 
plomb

. meAU PRIX D'ENCAN 94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.I aq

DALHOUSIE.

GARDNER & CIE.On donne un present BRYSON, GRAHAM & GO67 RUE SPARKS A. G. LAROSECHARBON!mmmAVEC CHAQUE

V tV , ri, gVoiture d'Enfants Comptable, auditeur, syn
dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contrejle feu et 
les accidents.

Seul# . / genta pour les 
Piano1 Chickering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimb ill.

Les meilleurs qualité» 
de charbon hitu- Une Vente avec franchise

ACHETEE CETTE SEMAINE
L’assortiment est considerable j *| 

—A LA-

NATIONAL M’F’G. CO.
160 HUE 8PARKS.

Nous ne vous promettons pas la terre pour no vous donner 
ensuite qu’ure balle de maïs sucré.BIENCRIBLE 121 RUE RIDEAUET T/\N| »E Collections faites promptement

S Telephone 189 ïî Grande Vente pour faire de la placeO’REILLY k HENRY,
nvnozrsnrzREîs A cause de travaux d'agrandissements qui seront, faits lotit 

doit être vendu.
(Suc.dc A- Scylxdd

RU K NPAkKN,
Persiennes, LISEZ CECIEn OR Solide pour Dames 

$11.00, Montres en Argent 
Solide pour Dames $6.00, 
Desen Argent pour Dames 
25c.

0 Toiles et Poles NOUS POSSEDONS LA 
NOUS POSSEDONS LAa Rideaux BLOCOTSSELL Si vous voulez des bargains 

de meubles, e sayez le nouveau 
magasin de meubles.

106jet 108 rue bPAI KS

George Stewart

TAPIS
CLEF DE LA SITUATION 
CLEF DE LA SITUATION

quai t iers généraux pour Tapie et Prelarte à des prix qui surprendront
Les meilleurs mst. thés dans la ville

Le plus grand assorti I 
ment de Montres, Horloges et 
Bijouteries de la ville. Les
plus bas prix en Canada. 160 RUE SPARKS 160 
Bijoutiers en gros et en de
tail, 98 Rue Rideau et 26 
ique Sparks.

Notional If, ûo [
éprouvée contre les maladies d 
bronches et de la poitrine.

| emprunte aux plantés médicinales
' leurs principes actifs pour soulager

et guérir la toux.
Deux à trois cuillerées de 8 

de Regnauld suffisent pour 
| mer la Toux d’ir -itution, du Rhums, 

de la Grippe, du Catarrhs, de la 
! Bronchite, de V.isthme, etc., sans 

échauffement ni verte d’appétit.
Fabrication, Maison L. Frere, 

19, rue Jacob,Par .s, et princip. PhiM.

tous les acheteur*.

ETOFFES ATTRAYANTS ET 
ATTRAYANTS ET

O’Z’T’.A.'WA. TBISTimiK mUil A
EUe ET POPULAIRES BARGAINS 

ET POPULAIRES BARGAINS
504 HUB M'NNKX KOBEen face de la rue York. Habite d'hommes 

de femmes, nettoyés, teints réparée et remL 
à neuf Tapis de pianos, de table, rileaux 
de damas, bordures de rideanx, etc, nettoyée 
ov teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod ite, net
toyées et frisées.

AN DEMIE
On ne se ser» d'aucun procédé chimique 

On se fie 4 l’habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garantie On va rl*ercher et 
on délivre les ordres par toute la ville 
Les collets et les noisrnets 2 cents chacun.
jR,. OA-Q-ZKrOISÏ Crop

504 rue SUSSEX devant la rue York
rue Mai n,

Etoffes à Robe nous tenons le plus considérable et le mieux choisi des stocks en 
Canada, l'as de curiosités antiques. Tout est frais et gentil.i»

a. & a. f. mcmillan GANTS LE REVE D’OR 
LE REVE D'OR 

RAS PRIX 
BAS PRIX 

EST REALISE 
EST REALISE

Ganta Mercerie plusieurs lignes seront données h un prix 
nfacture.

N. B.—Réparations une spécialité.i’ ET DES
DESWa MERCERIE

Vin«Siropc.Dusart:
' M LACTO-PHCSPHATE de CHAUX !

urtement <Ie 
ii de la immmoindre que% TAPISSERIES ! !ECURIE^ DE LOU \G-L

P, H. Succursale, in No 160, 
Hull. SOIES VENEZ ET ETUDIEZ 

VENEZ ET ETUDIEZ 
QUA LITES EXTRADE DINAI RES 

LES QUALITES EXTRAORDINAIRES 
4 CKTTE VENTE SANS PAREILLE

Vt/1 1 1 >1 HDK CETTE VENTE SANS PAREILLE 
gué des liants prix et des réclames fausses.
1mm & Cie.. a pour Imsc solide la réalité et In vé

Le le#ie Plejslwtf* it tkuttx coulant! JM»le exxos* «t i« vr* d» dvsaxt e*i
1# vice paufiot d;j rêfareieur»

Il raffermi «t red eese iee 01 
reeAitifsei read 
Âdcluctnti

—DE — ET LESoi det enfeou
k rniienr et Peetivile eux 

mou» cl iyj-.'hitiqiie» et * reoi 
qm iout iliguil ; <r oae eroinanet trop 
rapide; eb. » le# i Âtu juti, ü fseilile la 
eicatriritroo dei pc; m n».

I.»i femmes tntrfal'J. •]>:• prena 
00 le SI .'.OP -li £V-»ART. fappotteotd 
leur étal «aoi firti, et i»ai çoniiurment» elf 
donnent le ;oor i l etifanv ploc ri^oureiX.x 

Le l.ati-l'hftfl s i$ chaixx e. iriut le', 
lut !et .’ aarrifî; et garantit le» ïlfaute i 

la li;arrh<*e el le» malailu-» de croi*- k 
•ar.ee. Pt' . "i influence, la tienhite» e# 1 
•an. 'i: k-u- et sar.» ronvuVionç é

le V:- H le HIP.Oy le XHr»A2e1 ^ 
réee.llft.' r. I l 'lit et les force» de» :onxc e 

. :.îent Vne v>o» 'n ra» < ) 
rntn> du eurp# lie main }

L’Huile de ioie de morue de
Berthé est la seule qui soit pré
parée par des procédés approuvés 
par VAcadèmte de Médecine d* Paris J 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que :es huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment.

L’Huile brune est la seule qui dotse 
être employée en médecine à l'exclu* 
sion des deux autres sortes. »

l'Borseeeva Tmc .
« Les enfan t s acceptent facilement 

l’Huile de Bertl é et ne tardent pas 
à la demander, }>arce qu’elle n’est 
9ms répugnante » p», un— ■■■■»■»■■

Pour un mois seulement
PE2STSEZ-Y-BIEN

I Pendant ce sacrifice nous vendrons 
nos papiers aux prix coûtant. Souvenez 
vous que ce n’est que pour un mois 
seulement.

Tapisseries depuis 4c. Papiers dorés 
depuis 20c. en montant.
J. F. Belanger, 169 Rue Bank

<3"Bell Telephone 9"J.

.PREMIERE CLASSE,3
Le monde est fati 

faite cl*!/. Bryson, Gta
Chaqi
• ri té.

ne iraiiHuctiouneut lâVTfKT

Joseph Senecal, BRYSON, GRAHAM k CIE * Jï
140, 14S 100, 102 et 104 BUE SPARKS. 

SvcIh\Agents pour li h 'then de Tetl y et Le» Then le» 
jfhmr tèomni'H du nvthde.

COIN DES RUESsa:
f fl •< ■ 'X* .»:» t' >1 YORK cT DALHOUSIE.

p an d’etrangler M. Pucheu, com
me il avait étranglé Gonfle. Et 
lorsqu’il a eu la certitude qu’il 
était dénoncé Eyraud se voyant 
d ms d impossibilité de fuit de nou
veau, était prêt, il l’a avoué lui - 
même depuis, à tout risquer 
se venger quitte à se tuer, s’il était

Dais ces conditions la police 
de la H tvane, au lieu d’abandonner 
ses recherches, lorsqu’elle a été in- 
f mèe qu Eyraud avait pris un- 
bilLt de ch min de fer pour Man 
ianzis, a établi une souricière 
deva il le magasin de M. Pucheu 
dans le double but de défendre cc-t 
cet h morable négociant et de s’em
pare r de l’.tssassin, s’il o:ait repas
ser par là.

Un sait déjà que c’est à cette me 
sure qu’est due la capture d'Eyraud. 
Mais la police ne s’était pas con 
tenteéa de cette précaution.

Les exploits de l’assasin, publés 
par la pres.e, étaient présents à la 
mémoire de tous. Un n’avais pjs 
oub.ié que pmdant son séjour à 
San Francisco, Eyraud, après le 
depart de Grabrielle Bompart, 
s’était présenté dans un des lieux 
de débauche les plus co inus de la 
ville, comme représentant d’une 
grande maison française de vins de 
de Champagne.

Aussi, à la Havane, tandis que 
plusieurs agents gardaient ie m t 
gaz in de M. Pucheu, d’autres o,é- 
raient une descente dan< une 
maison malfamée de la ru-> Tenlen- 

Mais ce n’était pas là 
s’était caché.

Cette môme nuit, un ho mm •, 
aux allures suspectes et répondant 
au siglalement de l’as-atsin. passait 
dans la rue Corn poste'a, où demeu
rent les epoux Pucheu, et disait 
bouso r à un agent de police qu’il 
a pris pour M. P- cheu —“Où all z 
v ü-? a demandé celui-ci en 
ha-rant le passage à cet individu.— 
Bt, pirblej, je vai» à l’hulel Ruina,

oû je demeure, a réoondu Eyraud, 
car c’était lui, en faisant min-1 de

. 1n itnreT-s leur vigilance extraordi
naire dont il est l’objet.

pas de méchants sur la terrq 
répète*!iI fréquemment, il n’y au
rait pas besoin dî police ! ” Néan 
moins, nous l’avons du, personne 
n’est dupé de cette comédie.

Ce sont les femme* qui m'ont 
perdu, a dit Eyraud quelques ins
tants avant son arreslat on, et main
tenant 
ne s-un
encoie les bass-s pass 011s qui le 
dominent.

Le consul de France à la 11 tvane 
M. le marquis de Monclar, a écrit 
au gouverneur civil de Cuba poul
ie remercier de l’activité, de l’intel
ligence et du zèle déployés.par lui 
et par la polie ; pour arrêté Eyraud. 
En même temps, le consul de F ran 
ce a demandé que le Dr Montané 
fut autorisé à voir Eyraud ali 1 de 
prendre son signalement d’aprè- le 
système antropométnque du Dr 
Bertillon, et de procéder à d antn-s 
constations exigées 
ç lise et qui devront être consignées 
dans le rapport ' ffi ûei sur la captu* 
de l’assassin. C -tte autorisation a 
été immédiate ne il et très gracieu
sement accordée par le gouverneur

La prem ère entrevue d 1 docteur 
ui, â Eontmé av c Eyraul a é ô très (ira 
rance matiqne et mérite d’ôtre rnentio - 

n se. Le
li le médecui avec sa un-liance or
dinaire. Mis le docteur Montané 
lui a parié avec tant de tact qu’il 
n’a pas tarde à l’amadouer. Eyraud 
a rép indu aux questions du méde
cin, et non*senlement il s’est laisse 
mesuge les j mb s, les br-s, les 
mains avec docilité, mais eucore il 
semble s’être pris d’affection pour 
1* médecin : il lui a parié avec emo 
lion de sa femme el de ses enfants 
et a fi li par pleur r a chaudes lar 

Avec ses r -i" li -m o traire mis. Après la visite du médeci».
__ . , . . re igae au Eyraud paraisse't moins sombre et

tenant à fe cousmer la police, après sort qui i’ati.ud 11 trouve tontes moins abattu. Il y commandé potp

l’avoir tant fiit courir
■■I Eyraud est incarcéré dans une

contunuer son chemin. Mais d'jà des prisons les plus sûres de la H t- 
l’agent avait fait signe à ses deux 
confrères, dissimulés près de là et 
qui se jetaient aussitôt sur Eyraud, 
le saisissaimt par les bras, et le 
mettaient, en un clin d’œ.l, dans 
l’imporSibUlité de résister. Les 
agents de police enlevaient en 
môme temps, à leur prisonier, un 
revolver qu’il portait à la ceinture.
Un n’a pas 2trouvé alors d’autre 
arme sur lui ; mais, quelques ins
tants après, au poste de 
découvrait un poignard 
poches d’Eyraud.

Avant de conduire leur prisonier 
au poste, les agents de police 
avaient voulu Rassurer qu'ils ne 
comméltaient pas d’erreur. Il était 
alors trois heures du matin. L s 
agents ont frappé à la porte de M 
Pucheu, pour lui demander s’il 
reconnaissait bien l’homme qu’ils 
venait d'arrêter. “Oh! parfaite
ment, a répondu M. Pncheu. C’est 
bien l’individu que vous cherchiez.
Eyraud dit Dosski.” Myraud n’a 
pas prononcé une seule parole, et 
comme Mme Pucheu paraissait en 
proie à une Ic^rtaiue frayeur bien 
naturelle: “Ni era guez rien, lui 
ont d't les agents. Ii est solidement 
attaché et nous lui avons enlevé son 
revolver,”

Telles so it les circonstances dans 
iesque.les a été pris l’assassin de 
l'huissier Gouffé. Le télégraphe a 
déjà dit comment il avait essaye de 
se donner la mort au poste de polie q 
en se coupant les veines d’un bras 
et d’une jambe avec un des verres 
de son 1

Dans l’une d’elles, Ihp babitams 
estimaient qu’un vieillard incapable 
de travailler est indigne de vivre et 
qu’i' faut le tuer.
Quand un homme était r rrivé à un 

certain âg - et dormait des preuves 
de décrépitude, sa fami le le coudui 
sait au pied d’un arbre et le forçait 
à se suspendre à une branche .1 la 
force du po-gnet.

Tous ses parents, rangés autour 
de tui, un couteau à la main, allen* 
daient anxieusement pour voir com 
bii n de temps il pourrait se soute
nir en l’air.

S'il se maintenait suspendu peu* 
dant un laps de temps suffisant, 
chacun remettait ton couteau dam- 
sa gai ie, el le vieillard rentrait pal* 
iiblement chez lui, sauvé jusqu'à 
nouvel ordre par cette preuve de 
vigueur. Mais si g**s b as aff-nbl s 
ne pouvaient plus le supporter, s' 1 
tombait presque aussi'ôt par t ire 
sa famille se précipitait sur j .i et 
l'egorgeait, à ce qui tranchait la 
question des funérail es.

ton repas du soir un dîner de 81 , 
mais ensuite il est redevenu triste 
et il n'a rien voulu manger.

Ajoutons, en terminai.t, que M. 
B ch mi, par un >-erit in nt qui l’ho- 
no’-e et do tonne saurait trop le 
le féliciter, a refusé d’accep er la 
pr me ( ffeite p"ur la capture d'y

Faits Divers « S’il n’y

var.e, à la Jefetura de Policia. I«e 
mob lier de sa cellule est des plus 
simples: un lit de camp au mi ieu 
et dans un coin un seau Son cos
tume se compose d’une chimise, 
d’un pantalon de toile b anche, et 
d’un chape iu de paille qu’il ne 
«initie pa-. Deux sentinelles se 
tiennent constamment prèi de lui. 
à chaque bout du lit Ce sont deux 
gardes de l’ordre public sans armes 
de peur qu’Eyraud pr«frant de 
quelque moment de di incti m de 
leur p.irtj ne se jette sur eux et ne 
leur prenne une de leurs armes 
pour se tue-. A l’exié-ieuj 
autre sentinel!- avec fusil et b.ïon- 
n»ste au canon. Un voit 
précautions ont prises les 
de la Havane, po ir empêcher leur 
prisonnier de *e tuer ou de s’évader 
Il n’a aucun bi t à sa portée qui 
puisse lui servir à se donner la 
mort.

L’attitude d'Eyraud dans sa cel
lule, n’a oas varié depuis son arres
tation. L est très circonspect, ré
pondant simplement r.iX questions 
qui lui sont posées et évitant soi
gneusement de s engager dans 
conversation suivie. Ce u est guère 
qu’avec le docteur Montané, q 
la demande du consul de F 
(st autorisé à visiter !e prisonnier 
qu’Fyraud s’es laissé aller à quel
ques mouvements d’expuis on. Il 
a parlé au docteur de sa fem me, de 
sa fille, e; de son frèr°, et l’on dit 
que, dans cette circonstance, le pri
sonnier avait des laimes avx

ODYSSEE D EYRAUD
Voici de nouveaux renseigne 

ments isnédits sur la capture 
d’Eyraud et sur ses premiers jours 
en prison :

La police
été longtemps dupe du dernier tour 
que lui avait joué l’assassm de 
l’huissier Gouffé en simulant un 
départ précipité pour Matinzas 
On connaissait trop bien le carac
tère d'Eyraud, d’après tout ce que 
les journaux avait publié sur son 
compte, pour re pas le soupçonner 
d’avoir voulu donner le ch mge à 
lapobe*. On le savait très vindi 
calif, et l’on avait de uonn s raisons 
de croire qu’il n’hésiterait pas, s’il 
le pouvait, à assassiner M. et M ne 
Pucheu, pour se venger, et M. Gau 
tier pour faire disparaître un té
moin incommoda N’avait il pas 
dit l’été dernier à Gibrielle B0.11- 
part 'orsqu’il emportait 'e corps de 
Goufli dans une malle à Lyon : 
“J’ai mon revolver dans ma poche, 
et si aucun des employés de l’octroi 
s’avise de vouloir ouvr.r la caisse, 
je lui brûle le cervelle.”

D’ailleurs, on savait aussi 
qu’Eyraud était presque sans res
source, depuis sou retour à la 

.1 Havanne. Après ses deux ou trois 
pr-miêres visites à M. Pucheu. il 
Pavait engagé avec une insistance 
suspecte à ail r le voir dans son 
logement à 1 hôtel Rima, sous pré
texta d'y trait r une affa re de ta 
bacs auec un Américain imagi
naire. Il est fort possible qu’Sy 
raud, pour se procurer de l’argent 
aussi bien que pour se débar 

homme dont il se mé- 
j|aU déjà, eût dès lors conçu le

’il est sous les verrou-., il 
j pas pouvoir maîtriserTe TRAITS DE M DEL’RS CANAQUES 

Il y a peu d’année-i encore, Ion 
qu 11 France s’empara de la N011- 
vu le Cilêdorme, les Canaqu s 
étaient canniPales, et on s’env.«n- 
tarera t peut-être beaucoup en al, 
li niant qu’ils ont cetsé de l'être.

A c i propos, un amiral, qui fut 
un des premiers gouverneurs de 
i Ve, racontait 1111e histo reamusanj 
te dans son horreur.

Des bruts de foulèvem ut des in, 
digènes étaient arrivés jusqu’A lui. 
et il avait fait venir un chef fidèle 
à la F.ance pour lui demander ce 
qu’il y avait de vrai dans c s ru*

Après l’avoir écouté, ce Canaque 
lui répoadil qu’il 11e voyait neu à 
redouter pour le moment rarce que —Jeudi raidi à Lévis un pénible 
les ignames n’étaient pas mûres et accident a eu lieu, La victime a 
qiion se trouvait loin encore de été jeune fille, travaillant comme 
l’époque de la récolte. Un sait que servante chez M. Pageau, tanneur 
1«h guames sont des espèces de de Notre-Dame de Lévis. E le 
grosses pommes de terre qui pouej partit de la maison vers nrdi pour 
sent dans les pays chauds. aller porter le ditv*r à M. Pageau

L’amiral, à cette réponse de son qui travaillait ch z M. Dupl ssis 
interlocuteur, marqua un • eurpriee An arrjvanl3n ne aait tr0 
bien nature.le, oo en conviendra. , ’ . v

—Quel rapport, ditjl, peut,il y COIJOniPnt la chose arriva—elle est 
avoir entre une insurrection et la tonb *e dans une cuve remplie 
récolte oes ignames ? d’< au bouillante. Un s’est emprersé

—C’est, répondit le chef, qu’on retirer la malheureuse de ton 
choisit d’ordmaire ce momeut là . „ ... ... , .
afin de faire un meilleur plat avec horrible position, mais on n eut pas 
les prisonniers que l’on mange, la présence dVsprit de lui enlever 

Ce» îles sauvagts des antipode» ses habite Elle a été affreus-ment 
causaient, du reste, d Arange sur^ brûlée et elle succombera probable!
pr ses aux navigateurs qui les de,___ _ . .. * •
couvraient et qui y trouvaient des m< * 8t,8 blessures, 
mœurs d’une cruauté inouïe.

de la Havane n’a oas
police, on 
dans les

quelles 
autorités

par la loi l'rau-

EBUUILLANTÉE.

;
p isoniii-r a d’abord accueil

te de Rey. 
qu’Eyraud

Si quelque personne se montre à 
la porte de sa cellule, Eyraud lance 
des regards farouches au nouveau 
venu, s tos lui parler, sans même 
répondre aux questions qui peuvent

orgnon qu’il avait brisé 
dents. Sa tentative avantSa tentative ayant 

échoué, Eyraud a puni se résigner 
retrou-

_.. Jepeé-L_______________
dieu consomme; mais iljest probable lui être posées’ 
que personue ne »e la-ss. ra prendre 
à ses mses,bien qu’il ch-itche main- Eyraud afier e u’ê

entre ses

à soi. sor. et nous allons. l*i^ 
bien ôt dans son rôl*5 d-?

rasser d'un

a é

I

m» :
it,

:i ,-;<rx4

r

f
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Argent àprê*er avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. 1. LUSSIER, B. A. M. J. HOUTHIBR

M. J. GORMAN, LL.B.,
{Successeur de L. A. Olivier)

àvoett Solliciteur, Notaire, Etc*
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ARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLLICITBUKJ. NOTAIP.ES.

Bloc Hay, rue Spaxk ■. Ottawa, Oat
PBM DK L’HOTEL RUSSELL 

Martin OGara, Q. C. D B. MalTavish Wm.WvT

Db. B. Cheybieb,

DANS RUSSELL la surveillance du premier âge ou 
par les médecins inspecteurs des 
écoles.

La commission a fixé à dix heures 
la journée de travail des femmes, e 
celle des ouvriers est limités à dou
ze heures.

Le «.ministre de l’intérieur, M. 
Gonstans, a préparé en outre un 
projet de loi ayant pour objet d'in
surer aux ouvriers, au moyen d’un 
versement de leur part aux sociétés 
de secours mutuels ou autres asso 
dations du môme genre, une pen
sion de retraite après 
laps de temps de travail 
contribuera <.t
constituer la c____
tés en vue de leur permettre de ser 
vir les pensions en question.

Depuis samedi, les amis de la 
cause française ont été très actifs 
dans le comté de Russell. Presque 
partout il y a eu des assemblées ma
gnifiques sous le double rapport de 
la quantité des auditeurs et de. l’ef
fet produit. Nous avons constaté par 
nous-mêmes que l'union règne 
parmi les Canadiens français. Le 
nombre des .1 udas ne sera pas grand. 
11 y a môme lieu d’espérer qu’il ne 
s’en trouvera aucun. Nous avons 
également constaté qu'un grand 

d’Ang ais 
donnent leur généreux appui à M. 
Alex Robillard.

Voici les quelques rapports qui 
nous sont parvenus jusqî^à cette 
heure.

A. Janeville, une assemblée a eu 
lieu samedi soir dans la m ande salle 
de l’hôtel Dallai re. M. Moreau agit 
comme président et M. Schling 
comme secrétaire.

M. Gordon Hendernou, jnr., ou
vrit le feu par un discours aussi 
substantiel qu’éloquent. M 1\ A. J. 
Vovor, du Canada suivit en français, 
nuis vinrent successivement MM. 
Ta s key (en allemand), C Desjardins, 
Mathieu,K Larose,Moreau,S hlieg, 
Brown etc. Le succès à > té comulet, 
Janeville fera noblement son devoir

Dans l’après-midi. M. Oscar Mc- 
Do neil, directeur du Canada, est par 
ti pour Rockland où il a rejoint M. 
A.RohiHard el du là ils su sontrendus 
à Clarence. Nous donnerons des

un certain 
L’Etat

par une subvention à 
lolation de ces socie -nombre protestants

DEPECHES DU SOIR
(Serrice Special)

FIANCE
Le fil» tic Bismarck est:s, 2 juin 1 

aily Ihidlez
IiONDIlK 

fiancé A L

LE CHOLÉRA
;, 2 juin la. choléra a 
dans le sud do la Rus

ST PeTKRSIIOI KC 
fait son apparition

UN GAIN
Paris, 2 juin—M. Guérin, républicain , 

été élu pour remplacer le b-mlangistc Na

APPEL
Paris, 2 juin Les directeurs du Crédit 

Foncier en ont appelée des jugements portés 
contre eux.

FERA UNE ENQUETE 
St Pbtkrsimm'rh, 2 juin—Cédant aux sup 

plications de sa helle-mére, le Czar a or 
donné une enquête sur les atroei 
hvs en Sibérie sur lus prisonniers.

EMPOISONNES 
i., Ont.,

Campeau, du Lac George, en 
fruits sauvages. Tous sont

cV'b0
de Prescott.

L’ “ETENDARD" EN DIFFICULTÉ

Montréal,
(pie mercredi nu 
avocats, i 
doit grau

détails demain
Samedi aussi, M. Flavien Muffet, 

du Canada, est parti pour St Albert 
où il a, hier, exposé la situation ac
tuelle et1 organisé le vote français

Hier, M. le Dr St Jean et M Voyer, 
du Canada, ont parlé devant une 
très nombreuse assemblée des éleo 
t urs (l’Embrun Là encore l’enthou 
siasme était au comble et nos amis 
ont eu un beau succès avec le con
cours précieux de M Per ras, M. 1)., 
et A. Paquet, reeve du comté. MM. 
Antbime Lalremouille, Lalonde et 
autres ont donné un puissant coup 
d'épaule. Embrun est unanime pour 
M. Robillard.

Bref, le comté de Russell est par
faitement préparé pour envoyer un 
partisan de M. Mowat à la Législa
ture d’On'ario.

itc-B uomim

2 juin— La famille 
mang.'iuit des

l ltKA DW Kl

Le lac George est dans le cointi

Presse 
Collin et Dclf.ui.-t-c

2 juin La 
natin MM.

vit plis sept actions qui ont pro 
d émoi parmi les amis de I'Eti.n 

Voici les
procédés judiciaires :

Par acte authentique, 
devant Mire liétu

lient lieu à cesfaits qui

en date du 30 avril 
notaire, un prêt 

par Madame de llaspé à 
X. A. Trudel, avec inté- 

IjC rembo irseinent do 
fait en quatre v<

I après six 
bâtisse de l

de $ J),000 fut fait 
feu l'honorable F. 

de ~>i pour cent, 
argent devait être 
its. dont $8,C00 
its quatre a:is,

fut hypothéquée
et “pour mieux gan 

indcresse (Mme de Gasp- 
du remboursement d

La St-Jean-Baptiste a Ottawa ix ans. ga.lMKI

somme garantie du paie 
intir la créance, la

Br*dix ans
titre, la Patrie publiait samedi 

un article de rédaction dont nous extrayons 
leu quelques lignes que voici:

“ La société St Juan Baptiste d’Ot
tawa su piopose du face, cotte an
née, de la célébration do notre lêlc 
nationale uno éclatante manifesta
tion des sentiments patriotiques de 
notre race si injustement attaquée 
par les tories d'Ontario.

Dans une si louable intention, 
cette société invite cordialement les 
Canadiens-français du la Puissance 
et plus particulièrement ceux des 
comtés ontariens de Prescott, G leu- 
gary, Russell et d’Ottawa, à se join
dre à elle et à marcher dans les 
Kings de la procession qu’elle fera 
le '2 i juin.

l- Là capitale fédérale est un foyer 
d’equal rightisme.

“ A la récente élection qui a eu 
lieu dans cette ville, le candidat du 
nouveau parti n’a pas eu moins de 
15 0 votes.

Il importe donc quo que les Fran
çais bravent, pour ainsi dire, les 
adverse ires politiques de leur natio
nalité, dans leur meilleure forte
resse, en donnant le plus d’éclat 
possible à la manifestation p icifique 
de la Socié é do St Jean-Baptiste 
d’Ottawa.

Sous ce

il paiement descautions
trois premiers versements.

mier versement de OOO est dû
Vlb-T-

r1.
depuis b 
lions, M. 1 abbé Champeau, cuit

yant pus pay 

tendeurs
Cliaput, Odilon Dupuis,
Nuzuiro IL Bourgoin, Lu 

t»*ua Armand 
>r l'affaire 

fac

e 30 avril dernii

es ont été iuteit-

• Masson, C 
E. J. Bourque, 
L. Vorbeil, l'hou. 

Le neuvième est en train

ommo de $."184,54, 
é, des poursuit

es tiède Mi 
sont MM. Danoise 

l)r K

de régler . ...
( )n conçoit 

dés ont n 
les 1

ilement que pareille procé 
répandu une espèce de panique laits 
aux de I'Ktknn\KD. 
l'après-midi une reunion des direc 
eu lieu pour considérer la situation

LE TARIF AMERICAIN 
San Francisco, 2 juin -On paraît peu se 

tccuper «m Europe de l'Exposition qui 
. s’ouvrir à Chicago en 1802, Aucune 

puissance n'est empressée de répondre à 
l’invitation des Etats-Unis et il en sera 
ainsi tant que la question du tarif dus doua
nes ne sera pas définitivement réglée. ( lu 
peut dire plus ; c'est qu’il rait maladroit 
aux Européens, vis-à-vis d 
mentations 
représentai' 
frais à Chicago .... 
gré la supériorité 
serait impossible f

proposées par ( namnio nos 
its, de venir exposer à grand 
unro des marchandises dont, mal

la vente 
droits énor-

înconte

qui les frapi>ent.
Que les partisans du tarif à outrance 

trouvent excellent le nouveau bill, c’est 
four affaires, mais quo les Etats Européens, 
hésitent avant de s engager à participer à 

1 l’Exposition de 1892, c'est bien leur droit et 
* cela n’implique aucune es|iècc d’antipathie 

l’Amérique. C’est tout simplement 
ui.e question d'intérêt eu de logique.

Ou sait, du reste, que presque 
gouvernement européens ont protesté et 
qu'une union pourrait bien s'établir pour 

en Europe de mesures de réciprocité 
ient coûter cher ait commerce

Pouf les Ouvriers
L’amMiovaiioti du sort des classes 

laborieuses continue à être la prin 
ci alu préoccupation de tous lus 
gouvernements.

En Allemagne, une législation 
toute spéciale a reçu à cet effet la 
sanction du parlement.

Ainsi la loi stipule qu’à l’avenir le 
travail sera interdit, les dimanches 
et jours fériés, aux ouvriers des fa
briques

Il est défendu d’employer dans 
les fabrique* des enfants au dessous 
de treize ans.

Pour ceux qui ont dépassé cet 
âge, on devra s’assurer qu’ils ont 
satisfait à leurs obligations scolaires.

Le travail des enfants au-dessous 
de quatorze ans, est fixé, d’une ma
nière générale, à six heures. Le 
travail du nuit est interdit 
vriers. Elles 11e doivent pas von 
plus être employées après cinq heu
res de l après-midi, le samedi et la 
veille des jours fériés. La journée 
de travail des ouvrières au-dessus 
de seize ans lie pourra pas dépasser 
onze heures.

La loi traite également de larup- 
ture des contrats eiilre patrons et 
ouvriers et de l’excitation a les rom
pre. Toute violation des engage
ments souse ri is entraînera des dom
mages intérêts qui devront être pa
yes à la partie lésée.

En France, la commission du tra
vail nommée par lu gouvernement 
discute également depuis plusieurs 
semaines uu projet de loi tendant 

classes de Ira-

tous les

qui pourra

pe que si chaque 
ir sou industrie, le 

outrance est i 
irchainlUcs «

sidère en Euro
le protège

système protected 
lorsqu’il frappe des nu 
dust rie du paye où elles sont in trot 
produit point et ne saurait produire. Il y 
a là une loi non écrite que nul pays ne peut 
impunément violer et si l’on comprend, si, 

ic nous en sommes d’avis nous-mêmes, 
Ism |Huir las Etats-Unis-île protéger 

3, quelques augmentations pro 
posées actuellement au tarif 11c sont uéces 
sairec ni par les besoins du Trésor, 
ceux du commerce. La questio 
tant de monde qu’elle devra définitivement 
se régler à la satisfaction générale. Kala 
est forcé.

leur indus

n intéresse

\ PROPOS D'KYRAUD 
New-York, 2 juin—L’on sait que les 

deux agents de la police secrète fram 
n'ont pas arrêter F.yraud à New-York 
par suite des indiscrétions des jou 
américains qui ont fait connaître, non- 
seulement leur arrivée, mais toutes leur 
demarches.

Au sujet de la façon dont les reporters 
ont agi, on raconte l’anecdote suivante dont 
on peut douter sans crainte.

“Un jour, énervés, lassés, éreintés, les 
deux agents décidèrent de se claquemurer 
chez eux pendant deux jours sans voir âme 
oui vive : c'était à Chicago, ils achetèrent 
dee piovisions, s’enfermèrent dans 1 
chambre, et firent leur popote eux-mêmes. 
l>e soir du premier jour, au moment où 
Soudais était occupé à confectioner une 
omelette, on frappa à la pur te 

— “ Qui est là?
Quelqu’un qui 

une affaire tie la plus
“ Les compagnons .se regar 

lier émit l’avis qu’il fallait ou 
ger entra

parler pour 
importance.
,nièrent. Hou il- 

vrir. L’étran- 
Les deux agents jetèrent un

dit l’homme d'une voix

vient vous

à protéger toutes les 
vailleurs.

L’un des articles de ce
moinspule que les enfants Agés de 

de treize ans révolus—même les 
enfants d'étrangers—nu doivent pas 
travailler. Lus enfants travaillant 
dans les écoles d’enseignement 
manuel ou professionnel ne Ira 
vailieront pas plus de trois heures

Très bien
sombre : vous m.avez rec 

— “ Vous êtes Kyraud 
—“ Moi-même. Je me remets entre vos 

mains. J’en ai assez de cette chasse où je 
suis traqué coinn.e une bête fauve. Je vit ns 
me livrer. Vous n’avez nul besoin de de
mander aida à qui que ce soit, je suis 
prisonnier. Seulement, je meurs de fi 
et de fatigue ; donnez-moi à manger ei 
laissez moi dormir dans un fauteuil !

“ Soudais, méfiant, vérifia le signalement. 
Tout y était, même un signe sur la tempe 

• ' On donna à manger au misérable. Oi 
essaya ensuite de lui arracher quelques dé 
t$j|s sur je crime ; mais il répondit

par jour.
A partir de treize ans jusqu’à 

seize ans, les enfants ne pourront 
travailler que s’ils sont munis d’un 
certificat d’aptitude physique dé 
livré Pdf |es médecins chargé;» 4e

276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation 10 k 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m., Les Paiasols 01 

dans la piastre et 
tiee au public.

Que chacun s’em

Walker, Mcuaii & blanche!.
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OTi1
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AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa Argenterif
M. Pendant 3 

du Thé du J 
qualité pour 
pour $2 00. 

(EN GROS 

106 Rue

Hunter 1

TAYLOR McFRilY

AVOCAT, MtLLIClTKl'B, KTC
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Scottish Ontario Chambers, Ottawa,

îïtWART, CHHYS! ER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la (Jour Supreme et le Pariénaent

Chambres Union, 14 me Metcalfe, Ottawa, Ont)
F. H. Chryslk»

AGI
Le HoirMcLeod Stkwa

J. J. Godfrey

MACHIN!VALIIM * CODI, •4 Nous avons ;;ch 
f* lirai--nst 
Cadran. Noue sc 
à vendra ces uiael 
pai 'meiVs très fa 
Standard c est 
reapecV) l’ti-t 
tactur • t no 
87 aur la rue York

Avocats, Solliciteurs, Eté.,'
BLOC EDA N, RUE SPAR

vis-à-vis l’Hotei Rursell. ft

Bradley * Snow
‘sMSSfïïoSiSf-EiÆ °°OR

R. A. Bradley. _ A'T. hnow.F
Argent A pi 

rembourser en
* tempe”' *vec privUè*« <*• T. R. SI

J. S. JUDE BOUTHIEB, B. A. Su, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL . 

22 Rue Metcalfe, Ottawa JOHNS!
Cette nouvel 

occupée par 1 
a été complèh 
divisée pour i 
classe. De gra 
aérées sont à 1

DéciNten Indlcarre ronce uaiit 
leu (onrnanx

personne qui retire régu 
al du bureau ce poste 

, que de journa'

Ai tide 1. Toute 
lièrement|un journ 
qu’elle ait souscrit ou non 
soit adressé à son nom ou 
est reponsable du paiement.
"Article 2. Toute personne qui renvoie un 
journal est tenu de payer tous les ai m ages 
qu’elle doit sur l’abonnement, autrement 
I éditeur peut continuer à le lui envoyer jus
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans ce cas l'abou 
né est tenu de payer en outre le prix de 
l’abonnement jusqu'au moment du paiement 
tju’il ait retiré ou non le journal du bureau

Article 3. Tout abonné peut être pour] 
suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit} 
t Article 4. L^s tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 
poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’an 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de ramie.

ui d un aufs

La magnifiq 
est fournit; de 
cigares de pren

Johnsc
517 RUE

O'I

C’esl
Pour les niodist 

dre qu’elles ont 
d ai tides de modi

CHARBOA font le plus gram: 
importées directe: 
ne pas inclure 
Athènes, Bahylot 

eus, Edinburgh.r 
Kong, Inverness 
Leipsick, La J 
Pékin, Québec, 
Utica, Vienne, V 
Zurich, et autres 
inutile de ment

A Fi)UliNAISE,'“ Egg,” “Nut,” “Stove,” 
est 1 meilleur churbon mou Américain. 

Charbon Extra fin et donb'ement tamiser, 
venant d. s mines de Newcastle. *

miJ

GEO. F. THOMPSON
87. rire N park-.

LES MEILLEURS 
0U1LITES.DE CHARBON

T. G. Brida ni Successeur de J. 
C. Br wne 4 Cie 

î Russe 1 puis trouver 
Canada et à ir 
par t ailleurs. I> 
efforts de ces puf} 
chent à faire cor 
textes, au modls

Hlo
a« RAF. RPEHNH

A Vendre à bon Marché
Portes chassis, et jakuserie.boie i-révéré, 

moulures, vitres peintes, huiles, ptictvies, 
cuir et ‘oumiturt s de chaussures ch« z

R. WOOI1I.AND,
38 ruo Besserer, près du bassin du Ornai a le pas sur 

meeit acheter, et 
res trois fois plusJ. T. JULIEN

273 hüE ST PATRICK garnis que
Met dames, j'a

de chapeaux de 
Mon motto est V 
profits.’’ Vente 
second prix au

VITPJER, PEINTRE
DECOH ATF.UH,

TAPISSIER ET riUNCHIS EUR.
sur mon

't
Tout ouvrage exécuté avec soin et promp 

titude

Fameux h
318 Ru

i Vr

Plus tar i, 
sommeil de

-“ Plus tard, par grâce !
“ Ht il s’endormit d’un 

de plomb.
• " Ia!S ageiBs eux, ne dormirent pas. Ils 
Louclfu-eot leur valise et causèrent à voix 
laisse, échangèrent leur r- flexions eu bénis- 
sant le .hasard, ce «lieu des policiers

“ Le leii-iemain, au moment de partir le 
matin, leur port*- .-’ouvrit, et le directeur 
de la Tkibcnk, de Chicago, vint réclamer 
l’honorJ.le John T. Col l itige son reporter 
choisi à grand pein»- après un concours qui 
promettait cinq cents dollars au reporter 
ressemblant le plus à Kyrand et possédant 
à fond lu langue française. John T, Col- 

ept colonnes, et Soudais uneridge en fit sep 
une maladie.”

Nouvelles de Quebec
Qi-kiirc 2 juin -M. le Dr Grondin a déjà 

ec activité sa c un pagne dans 
Québec.

a ti conservateur aura des candi- 
chacun des corn és du district.

Une convention conservatrice tenue à 
Inverness, comt 
aiment pour

morte à la M

commence a 
le comté de

«U
a choiside M égaillé . 

iidat M. Johnson.
Doucet, est

M. Laurier doit parler cette 
dans Richmond, St Sauveur, Québ 
Kamouraska et Montmorency.

semaine 
>ec Comté

Nouvelles de Montreal
Montréa

lionne, gnu 
leurs des t

al, 2 juin Aujourd’hui, à Terre- 
mie assené 1-e publique îles élev- 

le Laval, I’Assomp-rois comtes 
l'errebonm 
orable Pr«- 

vince de Québec a 
appui à i 
candidat

inici Ministre de la pro
promis d’aller donner son 

i docteur Jules Prévost,
ministériel

Le verdict du coroner dans l’affaire 
semble pas avoir satisfait V 

Plusieurs personnes sen 
nber a été assassiné de ~

Kimber ne f 
mbliqae.

et (|ue le corps a été jeté c 
Ce qui semble continuel 

fuit que St

..............j propos
dans un

y les, le propriétai- 
Kimber est parti de 

on ne conçoit

libéré,

opinion est le fai 
re île l'hôtel dit que

l’avant-midi, et
se rendre jusqu au reservoir, 

il se trouvait, sans at-

l’hôtel d 
pas qu’il ait pu 
surtout dans l'état « 
tirer l'attention des passants.

Mme Montgomery, la femme d'un en 

•"ainillc, conduisant une voiture d'en-
bien connu passait

Ste I
faut, et tenant son portemonnaie à la main, 
lorsqu'un jeune garçon, du nom de John 
Taylor, le lui a en lev 
contenait $23

Amené devint le mugi- 
plaidé- non coupable, et il

poi temonnaîe

strat ce matin, il a 
! est renvoyé devant

et de la m

les assises criminelles
Uu nommé Arsène Bazinet, un résident 

.ongne-Pointe, s’est suicidé, en se 
aiildu haut en bas du quai. il ap- 
! le défunt lie vivait pas en iMinne 

enee avec sa femme qui lui rendait la

- plusier

k- la I

iu tel lige

s fois de mettre 
livrer des tracas 

mge. Vendredi il

Il avilit menact
fin a 

est arrivé d’Ott
e à la Longue 
nui il ne sY-tai

amis oui Va n 
a demandé t pas eii-

en badinant 
un peu, et tu vas voir, a-t il

lui
idé,

-i::
Une demi-heure a 

du quai durs le flenv 
des person nés présentes

Se L
sa demeure pour s’informer du sort d

après il se jetait en lias 
-, et malgré lus efforts 

a été impossible

e, paraît il, n’est pas sortie de

CORSETS ! CORSETS !
75 cents pour un corsot ce n'est.

75 cents pour un corset c est bien 
ohé-, et vous pouvez les avoir à ce piix 
Bourcier et fi --m.

pas cher

1890 - PRINTEMPS -1890
THE BROADWAY

Le soussigné désire remercier ses 
nombreux amis, sus pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été donné dans le passé.

11 sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage et dé
sire faire savoir qu'il a reçu un 
assortiment complet d'étoiles de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons 
ment’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

Cet assorti-

W. H. MARTIN
MARCHAND-TAILLEUR

133 RUE SPARKS 133
{OTTAWA
Nos prix sont raisonnablesN. B

et bonne valeur garantie.

CE QUE L'ON VEND
Comptant ou a Credit

es VendantesTordeurs K- 
■lipse, 1 lorlog 
Salon Eclipse 

Vendu!
Gaufrer Eclipse,
Matelas à Russe, 
les Tapis Eclip 
Mire 
VI lu
pes jxnir passag 
livres, Tapis 
Tapis île 1
Tapis (Excelsior) de haut gout, Tapis 
Coloré des Arts Carrés, Tapis de 

elats, Tat

-, Hor
. Corniche 

Pendules Caler 
leur Fclij 

mpes Suspensives Eclipse, 
.dip.se,Machine à Balayer 

. Machine à Laver Ecli|>sc 
rs sur Acier, Veintures à

Ecllipse Horloges 
(drier Eclipse,

F
di

>se, Machines à

1 ampes |»
Rideaux de

s, Tapis Tapis 
Tapis Union Vort

Dentelle,
Bruxellc
Coloré,

de Tissu 

>is de pied
de Daine, Matelas de Crin, 

s. Sets de Salon, Sets <rc 
diner, Chaises à dîner, 

Sideboard ou Buffets, Chaises de Salle, Tables 
île Centre, Porte Vases, Sofas Lit. Réfrigéra
teurs, Porte Chrqieaux, Couchettes, Lave 
Mains, Bureaux, Bibliothèques, Ac

Prélats ! inolium 
Smyniv, Matelas 
Matelas de M ••lange 
Chambre, Taille à

Pi

Métropolitain Mfg, Co.,
657 Rue Sussex 667

tofN. B. Paiements à la semaine."«1

WM CEBTÂJIEyA
En 3ü heures

nu COLIQUES il NSUSÉEr 
Sut AUCUNE PUR6ATM* 

ni avant ^ 
ni après A

\
CAPSULES\r,Ov 

<o
du L. KIRN

à fertrelt tthirleé
' d« FOUGÈRE MAIE POSE
cK?rc:,Bui
rtenl s» «'gnstori

jA&l
3ouït iu <i iserti tilt lu hlpfUn

hriui^K6EiOK,i46,m#imi»
V et d»m ti'Uie* le* PhimMi*.

I ererefrewwwwwvw

Pigeon,!CARTES PROFESSIONNELLES
Belcourt, IicCraken 6 Henderson

r*. Notai ree, Bte,

ONTARIO ET OUEBF.O
OTTAWA

John J. MacCrakenN. A. Beloonrt, PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARA 
PARA 
PARASÜ 8

Geo. F. Henderson.

J. w. W. WARD.
avocat etc. SOLS 

SOI S

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottit

DOLMANS
Lus plus GRANDES Nouveautés 

du jour un fait du Demi-Gilets et de 
Dolmans (à Glands) (l’Eté.

Nous avons acheté à la manufacture 
même un assortiment de Demi-Gilets 
<‘t de Dolmans. Ce sont les plus Riches 
et les plus Luxueux Articles qu’on ait 
produits ef ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

lleitreus ment nous les avons 
obtenus pour ia m >i(ié du prix régulier 
ce (pii nous permettra d'en disposer au 
prix d s marchandises ordinaires.

CHEAPSIDE
N. B.—Comme d’habitude le Pre

mier arrivé est le Premier servi.

l. zh:. zrsroLXicsr
& CIE.,

JA«P!SSE!Î!L Rende de Pinus
Précisément la même qualité que celle ven 

due ailleurs à 250/0 deJidiiS, c. a. d. 5 cen POLô; les HE MORROÏDES
El5 Cenlins la piece Mnr i«iv île Vummeree

Précisément la même qualitt celle ve
ailleurs à 200/0 de plus c. a. d. 6 cent Unguent

Pour les hémorroïdes internes 
lai g.ié is 11 nu manque jumai 
! -ire Hp Ô8 qu lipma applicaiions
8I1PPOSITOIKK l'INllS-Fou

né.iiorroid-s av c èc ulement interne -t- 
Remè

Co ' s pnneij-aux inrré ienis 
m- 1 est lu domine pure du Pin

non î-

Bordure 5 centins la verge
Précisément la même qualité que celle ven 

due ailleurs 1000/0 de plus c. a. d. n 
contins

on externes 
s de se pro

s dorés de 20 centins la pièce c iplus 
qualités en 

Nous coupons et |x 
limites de la ville soi

plus fort que tout autre magasin.
Tapisseries et décorations intérieures com 

binées dans la cité d’Ottawa.

proportion.
irions à domicile dans les 

frais extra toutes les
0 et préventif sûrs

de ce re
. blanc dvlnvisserics achetées 

ous avons un assortiment au moins 10 fois
Mu- en boites séparées.

En vente chez les PharmacienWM. HOWE. — PREPARE PAR’—

l'ioi Medical Co.,Howe Block Rue Rideau
et 393 Rue Cumlierland.

“LE CANADA” (xtawa, Ontario

EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
Agents demandes partout
ÉÜüSebIS
listr&îïîrsrssst'annonce et nous l'envoie avec son ordre 
‘ engageant A essayer de faire des ven
tes pour nous avec l'immense cataloguesrœvevsqi-
iEtis

iKSSris

------CHEZ------
t-v'
h—A- BEAUVAIS et Cie.,

No. 103, Bue Bank, Ottawa.
î;»

“.«SFEFtRONSMERIES
à
êL’une des plu* itnch-nuee uihIhods coin nu , 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mien 
qualifiée* «ous le rapport des bus prix de 1 
localité des art icles otterts

chance d'avoir une montre

sssZgmms

McDougall & Ciiznt
Knbelgnetue 11 gross- ïarrl*r

M- MAGASINS - —

RUE SUSSEX ETOUKEs CHIhOIER
23-M-87-88

VOITl’KKS n'F.NFAXTS 
e eoUHigantlon venant d*élr< 

revne. Son» d-nheron» «leu bariram- 
anx acheteur* qui *e hAteront,

T. W. UK» IKK
hh Rn« Bide*

Island Home

Stock Farm,
Gross* Ile, Wayne Co., Mloh."

SAVAGE A FARNUM, Psoramroas.

^0^°fceSl

z

a

• hkwkltt.»(n(n.
— IMPORTED —

Percheron Horses.
▲d stock selected from the get o< stree end da* 

ef established reputation and registered àe thi 
French end American

ISLAND HOME
Is beautiftUly situated at the head of Gnoess lu 
In the Detroit River, ten miles below the City, em 
is accessible by railroad and steamboat. Vadton 
not familiar with the location may call at dty ofcce

iS&SieSKtiF

.Ü? p 5
# *

Sf
4

LE FUR

BRAYAIS
expérimenté pir les nies grands MiMerins 
do Monde, passe immédiatement dans 
l’Economie sans ofrislunn-T de troubles. 
— Il rerolore et reconstitue le use et 
fui donne la viguenr nécessaire, fl BS 
noârtit jamais les dents.
fs defer Imita ‘ions et Contrefaçon» * 
Ixiger laSiguttrt/f. firara/s,iepis«Mlei|» 

eSt.il : t ocres Las musmsciss.
Oros : 40st42. Rnef

I,Ë CANADA LI'NiM 2 -7U1N !8«0

LE CAN A,DA
Journal Quotidien du soir

LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire à 16 pages

.Oscar McDonrll

........P. A. J. Voyer

..Flavien Morrrr

Directeur delà rédaction
Secrétaire " ..............
Rédacteur de ville........ ..

BUREAUX : 414 et 416 Rue Sussex
OITAWA, O NT.

Lundi 2 Juin 1890

ECHOS DU JOUR
nouveau journal, eut

N. H.
Ivft Jkvnkssk 

fondé à Mancheste

Witten vient do seLe général russe V 
brûlé la cçr /elle à l’hôtel des bains de Wies

M. Ri-mi Tremblay fonde à Montréal 
journal quotidien qui porte lt 
JlKl'ENMST. Succès.

) T,i. Gaz.kttk île Montréal croit que l'ho- 
tiède à l'endroit

1#
norable M. Joly est plus q 

nneiil Mercierdu gouve

do ses diseoura.M. Mc. 'arthy 
“ Pua de paix

Dana:hae 
lance touji 
tant que les Keolos Séparées existeront.”

le même cri

peu promulguer

de la publication do n’importe quoi journal 
politique.

I.’empereur russe va 
Un ukase défendant aux Juifs de «(

Le Sri» vient de reprendre place dans les 
ne nous attarde- 

scrutor le. motifs de 06 volte-face
N.rangs «les Mi

rons pas 
sans conséquences.

Comment la terre est elleLe professe

L’étudiant, 
qui la demandent.

Kntrc ceux qui l’ont et ceux

•aies d'Ontario
les - Aiididats r formistes, il y en aI'

4-1 qui f lisaient partie de la dernière cham
bre et 311 qui sont des nouveaux 

Des candidats 
d'anciens députés de la chambre et 70 de 
butent dans la carrière.

24 sont•onser valeurs,

La OatVJdin» Ontth, de Londres, ré

ponse a un cor
respondant qui défend le général, clic dit 
que la justice exige que 
soit une cause de restitution, mais dit que 
le général doit sc démettre.

vient à la charge 
l'affaire Middleton. F.n

jette semaine,

non-seulement co

En reconnaissance des efforts fait par 1 cm 
faveur des classer on

de travaille
perour Guillaume 
vrlèroa, les organisai i 
gliiis s’occupent de la question de lui faire 
une grande réception à prochain veyagi

ia de juillet, Il ne paen Anglctcrn 
rait s'élever aucune opposition à ce projet

Il parait, que lo prince de ( lal les montera 
le nom d'F-sur le trône d’Angleterre 

douàrd VII, ot non d’Albert Edouard,
l’aurait désiré lu reine Victoria, 

s’est rendue au désir unanime de
comme 

La re
ses sujets, de voir porter par un autre

do ses plusverain britannique le nom d 
grands rois.

est en ec moment bon-Le marché ang!
île do bestiaux provenant des Etats-LTnis 
ut les prix ont baissé d'une façon dvsastréu

ni rs. Sur lo seul marée pour les spéculait 
ché de Deptford, il y a sept mille têtes de 

mt ot il faudragros bétail
temps avant qu’on ne puisse utiliser cet
approvisionnement.

L’empereur Guillaume vient de décorer
jésuite allemand, le pèio Boling, qui est 

Vatican. Comme on lebibliothécaire 
fait remarquer avec quel-pie à propos, le 

Boling eût été bien plus honoré, si
l'empereur lui avait envoy- 
rentrer on Ail

de
ic. car le nouveau (Io
de l’russe est exilé.coré -le la ( '

Les cultivateurs du Vermont so plaignent 
lu moitié dede n’avoir eu, cotte année, que 

la récolte île sucre l’érable de la quantité 
'ils obtenaient depuis dix

en effet, d’environ 12 
tandis

moyenne qu 
Cette quantité a été 
millions de livres chaque année 
qu’au join'd hui, elle est à peine de 5 millions 
et demi. Grand nombre de cultivateurs ont 

deux livresdit qu’ils n'avaient obtenu que 
«le sucre par arbre co qui est, au Vermont, 
un bien faible rend «ment.

lo divorce a étéVoilà bientôt six 
établi en France. C'est une période de temps

I»'

qui prête aux statistiques.
Dès maintenant, on peut fixer avec quel 

que certitude les causes du divorce, les con
trées où on constate les cas les plus 
breux, et les professions qui fournissent le 
plus de divorcés.

M. Turquan, directeur du bureau de sta
tistique générale de France, s'est chargé d’é
tablir dans vue etude détaillée ces données 
fort curieuses.

L’étude de M. Turquan ne comprend pas 
moins de quatre aimées, de 1885 à 1889.

Pendant les quatre années que 
minons, il y a eu 15,521 divorces sc répar- 
tissant de la façon suivante : 4,007 dans ’e 
département de la Stine ; 7,047 dans la po
pulation urbaine, 3,687 parmi la population

Toutes proportions gardées, on compte 
onze fois moins <le divorces dans les campa
gnes qu’a Paris et ciuq fois moins que dans 
les autres villes.

Si l’on compare le nombre des gens ma
riés, au nombre des divorces, on trouve que 
la proportion moyenne dans toute la France 
ait de 23 divorces par 10,000 couples, soit 
no sur 435.

Cette proportion de 23 divorces sur 10,000 
mariages dans l'eusemhle de la France se 
trouve fortement influencée par les 5,208 
prononcés dans le département de la Seine. 
Ce département pour sa seule part a donné 
88 divorces sur 10,000 couples, soit près.de 
un pour 100 ménftgw», oq un pour dix 
maisons,

nous exa

4
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Cette nouvelle maison autrefois 
'cupée par la pharmacie Dacier, 
été complètement renouvelée et 

divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu-

La magnifique buvette de l'hôtel 
est fournie de boissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

Johnson House
517 RUE SUSSEX 517

OTTAWA.

ARASOLS A 75 CENTS 
A R A.SO LS A 

PARASOLS A 75 CENTS 
VSOLS A 75 CENTS 
XSOLS A 75 CENTS 
XSOLS A 75

V
CENTS

PAR 
PAR 
PAR
PARASOLS 
PARASOLS 
1* ARASOLS

CENTS 
A 75 CENTS 
A 75 CENTS 
A 75 CENTS

Lee Pat asols ont ôté achetée à 50 cents 
clane la piastre et noue en donnons le béni 
five au public.

Que chacun s’empresse.

49 Rue Rideau 51
OTTAWA.

Argenteries en Presents
Pendant. 30 jours seulement, 

du Thé du Japon de première 
qualité pour 50 ets. et 5 livres 
pour $2 00.

(ENGROS ET EN DETAIL)

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company
ACHETEZ

Le Home Comfort

MACHINE A LAVER
A Noue avons .«chetè 1« droit de patente, d 

fmàm-tipc ma hin-r à laver, de Jom pb 
Cadran. Noue sommes maint r 
à vendre ces machines à

ant prêt* 
les con :it ne de 

paiements très fa -i1. e. Achetez le Tordeut 
m \Hei.,r, No. e sollicilo tStandard c est 

respectueti'cmt) ii u »■ virt e 
tactur - t A no- sall«s de •• 
87 sur la rue York, Ottawa.

A no r- ma mi
en le No. 85 c'

T.R.SHEAet fils
lav. S

JOHNSON HOUSE

C’est inutile
de préten

dre qu’elles ont le plue grand assortiment 

d ai tides «le modes dans Ottawa et qu’elles 

font le plus grand commerce de nouveautés 

importées directement de Paris, et pourquoi 

ne pas inclure par ordre alphabétique 

Athènes, Bahylone, Constantinople, Damas

cus, Edinburgh. Toochoir, Gibraltar, Hong- 
Kong, Inverness, Jerusalem, Kilmarnock, 

Leipsick, La Mecque, Ninive, Oporto, 
Pékin, Québec, Rome, Smyrne, Turin,

Pour les nudistes de deux

Utica, Vienne, Varsovie, Xebec ville, York, 

Zurich, et autres centres de modes, qu'il est 

inutile de mentionner. Quant à
tous mes articles de mode en

je
puis trouver 

Canada et à meilleur marché qu'aucune

De. là mon succès et les vainepart ailleurs, 
efforts de ces pufferf à courte vue qui cher

chent à faire concurrence sous de faux pré
textes, au modiste fameux Woodcock qui 

a le pas sur eux parce qu'il sait où et com

ment acheter, et vendre à des prix populai

res trois fois plus de chapeaux garnis et non 
garnis que trois autres magasins d’Ottawa 

Met dames, j'attire votre attention tonte 
spéciale sur mon assortiment très complet 
de chapeaux de toutes formes et couleurs. 
Mon motto est toujours" grand débit, petits 
profits.” Vente au comptant et pas de 

second prix au

Fameux magasin démodés
3)9 Rue Wellington,

PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS A 25 CENTS 
PARASOLS 
PARASOLS 
PARASOIS A 25 CENTS 
PA R A SO i 8 A 25 CENTS

A 25 CENTS 
A 25 CENTS

Pigeon, Pigeon&Cie.OFESSIONNELLES
raton & Henderson
■rears. Notaires, He,

ET QUEBEC
FTAWA

John J. M&cCraken 
Henderson.

N. WARD.
AT ETC,
B CRS AU -

IRIO CHAMBERS Ottat
&ROUTHIER,
, Notaire, ele.

69 Rue Sussex
Rideau, Ottawa, Ont.) 

vec avantage spécial à
A». «I. ROUTHItR

MAN, LL.B.,
de L. A. Olivier)

leur, Notaire, Etc.
JBBAU—

il

i Kltlean et Rmwex
OTTAWA, Ont.

MITER

fAVISH & WYLD 

rEUhS, NOTAIRES,

ipaik' Ottawa, On1,
HOTEL RUSSELL 
D b. MaiTavish Wm.WtL*

Cheybieb,
c Dalhousie

ion io à 13 a. m., 2à 5 
7 à 8 p. m.,

an & Blanche!.
ICA TB
M, Airenâ* Purlf 
aires, etc, etc.

Elgin, Otto»
DU BU^KLL)

de Lean. G.A.B.anone*

■URIN, L.L.B.
AT, Btc,

ie Elgin, Ottawa
nje°^l’lff’jito ^raW

Mc yEi l r

LIC1TEIE. BTO

im i GODFREY
0LLICITEUR8 
upreme et le Panément

« Meltalfe, Ottawa, Ont]
P. H. Chryslb '>fe.

te CODIlleltcnr*. Etc.,'
RUE SPAR
otei Bursell. !\

8t Snow
Æ^BEtLcAC0Ü* 

a t. Know s-

^ aveo privilège de

FHIEB, B. A. Se, 
INGENIEUR CIVIL - 
life, Ottawa.

ire t once uatut
•sonne qui retire régw 
u bureau ce poste 
non, que de journa’ 
ou à celui d'un aut'e

moment du pai 
a journal du h

né peut être pour] 
dans le district «m le 

qu'il demeu 
de cet endroit^ 

ont décidé que 
du bureau de 

et de lais» 
l’ancivaae 

présomption et one 
mtion de raude.

renvoie un
s les arri vage» 

autrement
•’oyer jus» 
as labou

"email

résidence

tnoj\
"Nut," ••Stove," 

>on mou Américain, 
loab'ement tamiser, 
Newcastle. *

THOMPSON
ItH.

«400»
Successeur de J. 

G. Br.wne à Gie 
Blo; Russe 1

on Marché
userie.bois vrej aré, 
, huiles, pt ictMes, 
invFsnres chtz
IH.IYI),
lu bassin du Canal I
ATR1CE

PEINTRE ||,
'F.UH, .

INCHIS EtIR. "

LIEN

L,*"

ec soin et promp,

ur

v,
)
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Courrier do jour FONDS DE BANQUEROUTE PETITE GAZETTECORSETS ! CORSETS ! LA CAMPAGNE ELECTORALE
75 cents pour un corset ce n'est pas 

r un corset c’est bien bon 
uvez les avoir à ce prix chez

Bo urcier et
ELUS PAR ACCLAMATION

Hon. Mowat (Lib.).......................Oxford non!
W. Mervdith (Coo. ).....................London
E. hvantiirel «Lib 
A. Wood (cons.)

MIS EN NOMINATION

ON DEMANDE six couturières pour 
Vveiller «lait» les rnW S'adresser au 
52, Rue Sussex. Moiard A Riendeau.

$60,000 fie vliaussuves de toutes sor
tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
"VENEZ .A. B02ST3STB HEURE

No.LES INDIENS TRAITÉ D EXTRADITION
IHull a actuelltmeut la visite des Indiens 

e année viennent camper dans ses
. l'rcsvott 

Hastings nordOn a appris au ministère «le la justice, 
que des copies du traité «l'extradition conclu 
entre l’Angleterre et les Etats-Unis, il y a 
«pleinue tempe, proclamé dans les deux pays 
vers le 1er avril ont été envoyées par le bu- 

euvoyés à

AN DEMANDE. M. Geo. UM 
U sur la rue Rideau «iceire acheter 
ge à simple ou double logement. Il pai 
un Lin prix pour une propriété sur la 
«le sable. Argent comptant.

TERRE A VENDRE. 60 acres de terre du 
I lot numéro 20, alioutant à la rivière 

Ottawa «lans le township Gloucester, et 
(H>nstil liant le front «le l'ancienne ferni 
Shea, à trois milles d’Ottawa, sur le chemin

tn’tii bonne maison en 
faisant fao* A la tête

«pii cha pi 
limites.

marchand 
un cotte.«à.

Addington. 
Algoma, K. 

i Algoma, W 
! Brant, N..

Rrockville. .

W
Campliell
McDonnell
Hamilton

M mit té riel 
. Halli.lay

H.uly

{S?
. Porter 
. iWk

Kidd (lu 
Mack 

. ( ■ raham

DISCONTINUES

e percement sur les terrain8 
pour >s\trail e le pétrole sont dis" 
lv gérant retourne en Penusyl-

reau colonial. Six 
chacun des procureurs gém 
diverses provinces la Puisse

Les travaux de 
de Stewart 
continu va et

les seront

BROWN, EDMONDSON & Gie.,I
CHEMINS DEFER

NOYADE
Un jeune garçon nommé Moreau qui était 

Pointe Gatineau s'est noyé eu cher-

La Gazkttk dv Canada publie une de- 
mande d'incorporation pour construire, 
équiper, mettre eu opération et maintenir 
une ligne de chemin Je fer et une ligne télé
graphique depuis Vancouver, par voie de 
Seymour Creek Valley, de* plaines Chicot en 
de la tète des eaux «le La rivière Fraser, jus
qu'à un point sur les rivières Parnaifs ou «le 
la Paix avec «les embranchements dans une 
direction ouest jusqu’aux rivières Skcena et 
Stickeen jusqu’à la frontière d’Alaska. Io» 
comjMignie port - ra le 110m de “ Vonqiagnie 
de chemin de fer et de navigation Vancou
ver, Northern et Alaska. ”

d..

bois

firnlgo, Ont

Â VENDRE - Un bon engin de seconde-main 
n «lv 3 cheveaux vajivur et une chaudière 
«le 8 chevaux. S’adresser au bureau du C*

Montival 

très bien eit©1 RUE ZEUZDE-A-TT. le lot uneBruce, N 
Bruce, C. 
Bruce, S. 
Cardwell 
Carleton. 
Cornwall 
Dundas...

Tennant
de la
chant à recueillir du bois. Son oorys a été 
retrouvé. t une des eill.'ures ten es dans le 

faciles. Satires» 
NGS, Cummings

Moiîk .*
J)

Je vous disais alors que 
de telles instances auprès 
vernement, que la construction de 
ce chemin de fer, qui est appelé A 
faire de la Gatineau un pays riche 
et prospère, serait avant longtemps 
un fait accompli ; c’est ce qui est 
ariivè.

du gOU-Adresse Electorale Termes «lv paiement 
ROBERT CVMMt:RETOUR

WhitneyCe ou demain matin le 
ivera avec sa : 
ey est arrivée
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Général nous arri 
Preston de Stanh —ni;—

BanDufferinQ tivbec samedi

M. A. ROCHONTROUVE NOYÉ
.Collins.Durham, KOn a trouvé hier près «le New Ediinburgh 

le corps d’une personne noyée. 11 y avait 
plusieurs jours qu’il était dans l’eau.

Il y aura enquête.

Le gouvernement comprenant 
l’importance de cette voie ferrée et 
convaincu que la population doit 
en retirer d’immenses avantages, 
n’a pas hésité À accorder

NOTES INTÉRESSANTES — Al X — A VIH AUX MRRKH—Le "Siroc 
a» d«« Mme Winslow ’ devrait toujours 
être employé quand les enfants fout leurs 
dents. Il soulage immoiliatemenl les souf-

Oalaianl
.Godwin. 
, McCall.

Durham, W 
Elgin, E.... 
Elgin, W.. .

—Un invtnteur «le Minneapolis pense 
avoir résolu le prob cme de conserver la cha
leur de l’électricité

Electeurs du Comte d'Ottawa
francos «i«> eoe pauvre t net its, jiroiluisaut ue 
sommeil naturel, paisible, en faisant «lispa» 
raltrr la douleur, et les ennes chérubins 
s'éveiLent e« «si " brillan.e et frais qu'un 
bouton de ro-»." (V sirop est tn's-agi àable 
au goût 11 s,«aise l'nnfaut, amollit ses gen 
cives, enlève tonte douleur, fail t paraître 
les souffrances intestinales en réglant la di
gestion, et est le meilleur 1 >mède connnn 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne dt 
la dentition ou d’autres «'anse»*. Vingt-clni 
cents la bouteille. Ayes confiance et de- 
mandes le " Sirop calmant «le Mme Wins- 
■ow " et ne vr. ne '«iicine «ufie ntèrara

SUBMERSION SEssex, N White.

Fox ,.
Smith 
McPhcv. 
t Frencli
- Bush..................
(A. Carmicluel

Roi ko................. Hunt
C11 ighton Clcland
Blytn................... H un te
Sheppard Baxter
Kerns ...........Kohinson
Stinson ...........Gibson
Ostroin. Biggitr
Hudson (K.R.).Vermllyea 
Musgtave Gibson
Roberts............... Gat row
Holmes.... Bishoy
Clancy............... Fleming

8a carrière parlementaire Ce que le COllslrUC'ioil dtf C8 dlCmill d© ftir,

•u rtoviir °peu r * uStTaw".00 -n l>o.ius de $5250,00 par mille, en
La cause de la colonisation et de l'a- SIIH d©H OCtTOis 611 terre déjà VQlés.
pcupio ouvrier ôbjctUd unoVsoîîfcitudo Vu celte conduite généreuse de la
rr,rt„'c;c;°:.c. Loafn::srrnrr pai 1 di- çouvmument qu, vouia.t
mande de M. RoChon on difterontos I-' progrès dll Comté d Ottawa et le 
olTur et^'rbMxn''acoordes^Une ^ I développement rapide de la CûlOlli»
des trois dornloros années. ! sali OU, la

fer de la
commencé ses travaux de construc
tion dès 1881), et avant le mois de 
décembre prochain, au moins trente 
milles seront complètes ; et j’ai 
tout lu u de croire qu’avant deux 
ans, ce chemin de 1er de Hull au 
I)ê»eit »ep» en plein opéra ion.

Dans le mois de juin 1888, un 
incendie épouvantab e réduisait en 
cendre un des quartiers les 
populeux de la ville de Hull, et 
l’espace de quelque* heures, des 
cen aines de braves familles su 
lion valent sans asile et t-ans abri.

A ma demande le gouvernement 
envoya immédiatement aux aulon- 
isd Hull, une somme de cinq 

m Ile piastres, pour faire face aux 
b« roms lis plus pressants de ces 
pauvres malheureux incendiés.

De plus, par cette coi. 11 igratiou, 
les commissai es d'Ecole de ia Cité 
de Hull, perdaient un montf nt ass» z 
considérable sur leur revenu ordi
nal et vu la position précaire 
dans laquelle ils su trouvaient alois, 
L gouvernement, sur ma réqi.isition 
encore, iVlv-sita pas un instant à 
donner une somme de mille pu stn h 
pour aider à 11 construction de l’ail 
du collège des Eièies.

J’ai de plus obfrnu en ditiér. nts 
l« mps, certains montants, soit pour 
auir-r à la construction de maisons 
d’Ecole, soit pour pourvoir A leur 

noblement
En 1881), une loi avait été incor

porée dans les statuts, permettant le 
transf rl de la (jour 11 «le la piLou 
d’Aylmer à Hull, l e statut cepen
dant ne permettait tel 1 hangement 
que loisque le comté de Pontiac 
aurait lui môme coifrlrun une Cour

enoes faites à Toulon, France, 
la lumièreont prouvé qu‘t 

électrique, on arri 
tesse «lans le tir «les 

•jue pemlunt le

L’un «les tuyaux à l'ciu froide ayant crev< 
la nuit derrière, nous avons trouvé lé pre 

de notre établissement

deen se servant
Frontenac
Glengarry

ve a avoir 
armes à

la meme jus
te u pendant lanuer étage 

réussi a imprimer

presque
ergé. Cet acculent nous a quelque 
dérangé aujourd’hui, mais nous avons

GrenvilleLa plus grande quantité de beurre pvo- 
«luite dans un an par une vache l’a été par 
une vache d’Ipswick, Mass., dont U lait 
d - côté pendant trois jours, s’éleva à 941PELERINAGES

f (Juatre corps de pèlerins ont laisse la Bati- 
li«pie et 81 Anne, hier m «tin, à 5J 64,v 4 <1 
8^ pour Ta « liapelle Notre Dame sur le che 
min «le Montreal. Le temps était magnifi- 

niais un peu chaud. Près de 1500 pet
it dans les rangs. Le Révd M. 

Dcguire a prêché ainsi que le R. P. Fleu-

Grey, C.... 
Grey, N.... 
Grey, 8.... 
Hahiimand

Hamilton. . 
Hastings, W

Huron, W 
Haron, S 
Kent, NV.

îbton.NV

e du chemin de 
la Gatineau, a

compaçn 
Y al lue de—La pulpe de bois sert maintenant de 

l>aee à un com 
cer le mortier «1 
11 a les qualités

posé plastique devant mnpiu- 
dans la construction des mure, 

du mortier mais est plus
Messieurs les Electeurs, 1 VENDRE. Deux cotia 

H Alice, Ville Centrale, à L 
bureau le poste

minutes dusonnes«taicn La dirrol-.iion «:e 11 Législature 
de (J éb c y ut eu lien Jet irere- 
meut, un apjul au peuple est devenu 
née» ssaire
conséquence, appt lés à vous pro
noncer sur le choix d’un député, le 
17 de juin prochain.

Etant sollicite par un grand 
nombre d’amis et de personnes 
influentes de tout) s les parties du 
comté, du me laisser potter de 
nouveau candidat aux proch.ut us 
élections, j’ai accepté c.-tlu nomina
tion, surlo il ap ùî avoir pris en 
considération le généreux coucou 1 s 
que vous m’avi z donné lors de ma 
dernière élection en 1887.

Je me ptési nie. Messieurs, comme 
un des supporteurs du gou verm - 
m "lit national qui conduit le- 
affaires publiques de la Province 
d- Qtiébe«', depuis le mois dejanv er 
1887. et qui a à son délit de 
gr andes mesures d’intérêt pub c.

J ■ suis, comme par le | assé, 
pailisan del’autononiieprovinciale, 
et j’aiderai lu gouvet nement de 
toutes mes forces quand il s’ g ira 
«le la faire respecter, comme la 
chose est arrivée déjà quand il s\ st 
agi de revendiquer nos lots de giève 
et nos droits de pêche intérieure.

Le goiiVerii' inent actuel ayant, 
ainsi qu’il l’avait promis, reiabli 
l’otdre d« us nos finances si déses
pérément compromises, a mis la 
Province en état du faire honneur à 
ses obligations et de sal sfaire aux 
besoins les plus pressants.

La politique suivie par lu gou ver*
Dement national à venir jusqu'à et prjtl „ 
auj.mrd hul a èlé une pmm ,u C«tte lo, non» multail A la me,ci 
vigoureuee, rage o favorabl.. du conllé de ,.olllia(
Ulules le» cia,!,, «de la,UC,ete. De» aiI1,nder |o, , „ ,,, stlon et

tztï c,le ,de ""i1 r1
«t™ d!m«; ; ;» r l:Jrra; “m

v . . « 1 edifices seront construits, !e trans-com mer ça nts de loi-, ; un minis ere r ,, ... « , , , ’*, . , ’ , lui t aura lien immédiatein.int.d agriculture et de colonisaiion i . . , , ,_ a,a .aa . r,, .1 . 1<"gouvernement 1 stalls i disposéa ôte crue aim d acurder un ad , ,, / ,plus t ilica’ce aux agr.culleurs ut de | » « c^pmaUon de la O le de
renom peu er le même agricole. " i ‘ coa‘l.ruclw'',d0. f

Le gou,cm, meut a, d- plus, I 9 f"lbli°»' el* M t** 11 l">
accordé une somme du 8, IIIIDOU pai uiiiî .-oinim'de OOddHJ^gu'ellepour- 

année, pour Ja construction de.-- ; ... 1 , 1„ , 1 r i , a touLihir en aucun temps desponts eu fer, pol mue si avant i- -, , ,, , . . ,L, . ’.... . . i , . qu «Me aura ch nsi l’endroit ou eut egeuse a toute municipalité qui veut1 1
en bêi éficier.

La grande caus.i de l’éducation a 
loujours reçu de la part du présent 
gouvernent-- u ». i’alte.iiion la plu- 
sérieuse ; il a momré qu’il lui 
poriait un intérêt lout pat lieu lier 
en fondant les écoles du soir qui 
ont déjà produit des résultats avan
tageux dans les cites de Montréal 
et de (Juébtc, et en promenant 
l’établfrserneni de semblables écoles 
dans les autres centrts populeux dt 
la Piovmce.

La taxe qui existait depuis si 
longtemps sur L s municipalités 
pour l’entretien de»aliénés, a été 
abolie par U- gmiverueim ut «VI- rci- r, 
ainsi qu’il l’avait promis lor» au »on 
arrivée au pouvoir.

Maintenant, M .-sieurs, je crois 
pouvoir affirm r qus le 
d’Oitawa a été bien trait" p, r le 
gouvernement actuel et que j’ai 
réussi, aepms que j’ai l’ho.ineut d- 
vous représenter, à vous fair- 
obtenir une latge part des dem*:t> 
publics.

J’ai téussi pendant les années 
1888. 1889 et 1890, à mettr., a la 
disposition du comté d’Ottawa, 
dus montants considérab es pour es 
finsde laconoui-ation,el ces sommes I 
d’argent ayant été, sous la direction 
de personnes honnêtes et res u n 
sables, scrupuleusement employé - 
pour les fins a ixquelles elles était m 
destinées,la population des d lferents 
end oils qi.i en a be.jeflcié, se 
déclare satolaile du résultat.

De vu is bien des années,avant 18)|7, 
on vous parlait du chemin ue fer de 
la Vallée de la Gain.eau el on non - 
faisait eniievo t sa construction dan- 
un aven r plus ou moins éloigne, 
mais eu dép t des travaux et Ue» no
ble» efl ils de

gs. E

On va creu 
irofond

«er bientèt à Lomlres le puit 
du monde. 11 aura 1,390 

rofomlcur, sera muni d’un esva- 
éclairé. 11 a pour but «le per 
udier les diverses couches géoio

S'a.lrsiuii'i A A. B. Macdonald, 
17 rue Kidnaule plus p 

pieds de pr 
lier et sera

LA PROCESSION l x ous serez, en

( PiinottE. U 
Thompson. 

I Mackenzie 
I Colter T. P 
| Mot 
(cuddy 

Barnèe(TP) 
dwell 

K ipper

Aylsworth
Webster

MAISONS A N' EN DRE Sur les nv# 
If I King, Daly, Sfr.wnrt, Th.'odore, Waller 
Nicholas Collcffe Avenue, Lisgar, ('«Mipnr 
Cumlwrland, W ilbrod, Neville, Alice, Ann, 
Elgin, Florence, Church, S Patrice, Mur 
ray, Cobourg, York, George, Rideau, etc 

S'adresser à A. B. Macdonald
47 rue Rideau

La procession «le la Fête-Dieu, dimanche 
prochain — si le temps le permet — laissera 
la Basilique et suivra les rues,Water, Dalhou
sie, Murray et Sussex jusqu’au point de dé-

ous invitons nos concitoyens à bien de- 
comprises dans cet

mettre «l'ét
Kin . Metcalfe 

Fitzgerald—On 
le mois
pour une valeur de #9, 895,351 ; en 
1889, pour $7,963,622. La valeur d 
portations journalières 
de $488,355 et en avril

a exporté «les Etats l 
d'avril des ht vu fs et

pendant 
cochons 

avril

mois d’avril 
«le $420,021.

des

corcr les rues qui sont 
itinéraire.

lilli

Lnmhton, E 
Lanark, N. 
Lanark, S.

MacKenziv . 
Preston.............

\ McLenughan 
Meavliam . . .

Toolcy.............
Hutchins.........
M«>rgim...........

Bough lier.........
Morgan...........

Cal

QN DEMAND!' 

conelan
commenceront man 
•‘leux. Nu Umlez pus. Lo aalulre co 
lu premier Jour. BROWN BROS., 

twrymnn, Rochester, N. Y

I VENDRE, Pour argent comptant ou a 
H échanger Un poêle '• Proscott^’ 2 in tides 

6 JHtidos «le passage, 3 jxtidee «le cul 
■ino, 2 poêles imitation «Te cheminé, 2 ré
servoirs .1 l'huile à la Salle d’encan Maeilo»

47 rue Rideau

â VIS. Si vous avez «pivlqu’ohjet i 
H jHiur argent comptant ou a échangés 
•ez votre adresse chez A. B. Macdonald

47 rue Ride*

Un lion 
le commerce «le 

nt. Avantage» particulière A ceux 
i L-mmil. ArUcles

ilgi'nt voyage» 
ville. Em plot

ni

VISITE DK SA GRACE MONSEIGNEUR 
L’ARCHEVEQUE D’OTTAWA A 

LA B LA N ’HE
Ivcnuox............

Lincoln.........
«Middlesex, K 
«Middlesex, N 
Mitldlcsex, XV
Mouck.............
M nskiika....

Norfolk, N... 
folk, S.. .

Northumber
land, E,.........
Northnm’ld, NV.. Purser
Ontario, N............ ( lendit
Ontario, S............. Miller.
Ottawa.................... Donald

Oxford, S.

Peel...........................Hughes...............Chisholm
Perth, N............... Hess....................Ahrens
Perth, S..................Davis....................Ballantyne

terlioro, K... Kidd (E. R.) Blezard
Peterboro, W.. . Carncgia...........Stratton
Prince Edward.. Johi.son..............Nurague
Renfrew, N........... Dunlop............. Murray
Renfrew, S...........R. A. Campliell Dowling
Russell...................Broder................... Robillard
Simcoe, E............Misesmpl>ell. . ..Drury
Simcoe, C..............Craig................... Paton

XVvlie...................Wood

NOUVELLES LOCALES <(n
■né

Harcourt 
.Cockbu rn 
.Loughrin 
Freeman 
Charlton

MariB, mercredi et jeudi derniers, le petit 
village «le La Blanche, situé dans les monta
gnes, à une distance de quinze ou seize 
milles de la capitale était tout en liesse. 
Des drapeaux, «les pavillons multicolores y 
flottaient gaiement au gré des vents. Cha 
lus habitation en était décorée. Une arche 
«le sapins verts avait même été élevée. 
Quelle était donc la «ause de ces réjouissan
ces publiques '! Qu’y attendait-on ? Pou 
quoi cette double haie d’arbres ornant; 
Jeux côtés de la voie ? C’est que sa Grâce 
Monseigneur l’Archevêque d’Ottax 
pour la première fois depuis 
î ancienne mission en paroisse faire 
visite pastorale à la Blanche et la 
tion du village avait voulu autant 
était en son pouvoir, lui faire une 
digne de lui, «ligne Je 
après-miili, une procession

—Il y aura séance du Conseil ce soir. '

Madame Travcrsy modiste chez Rochon «N 
McBride.

en toile,- Joseph Gosselin de Hull, 
jambe en tombant de sa voiture.

Le nom de notre corset de 75 cts est 
l’“Elégant ’’ Bourcier & Frères.

s’est casse une
Nor

Willoughby Ki=M8
il.

—11 y a eu un 
samedi soil- au

n commencement «l'incendie 
moulin de M. Booth

Le nom «le notre corset det75 cts est 
F‘‘KWgant ” Bourcier & Frères.

Les porteurs de lettres auront une ex
cursion au clair de la lune le 3 juin.

PARDESSUS IMPERMEABLES CHEZ 
BRYSON, GRAHAM A CIE.

-Il n'y a pa» encore «le candidat contre 
M. Rochon dans le comté d Ottawa.

MEILLEURE VALEUR EN 
Z BRYSON, GRAHAM A GIF

Le Révd M. Dcguire est allé à l’Eglise 
d i Sacré Cœur pi êcher sur la “ Vocation. ’

I Irydcn 
Bronsoi

McKay

à vendre
lais*Itawa venait 

l’érection de

popula

ire mardi 
e trentaine

une un-
« aise auxquelles Sa Grâce 

en i unes clialeur«*uy, félici- 
oissions de la prospérité de leur 

encourageant à travailler de 
à subir de n

K. K
But Ici

.'orrtnackMcC
Hua

L’EVENEMENTi avait été le rencontrer à 
r l’escorter de cette dernière

■ lieux adre

I',après-mnli, une pr«K 
de voitures avait été 
piéton pour 
au terme «le

glaise, l’autre 
avait répondu 
tant les paroi 
village et les 
plus en plus 
flees, puieip 
faire. Mo
au presbytère par le jeune et infatig 
curé M. J. U. Forget. La demonstr

Le jeudi était 
Mgr Duhamel

son am
ait présenté 
, l'autre fian Edmond MAGNIER

TAPIS Dirmtmr^- H/ilni'leut
CHE

flO, POULEVARD DES

6 KUli LIIONS 'iNlDlis PAR AN
CORRESPONDANCESETRANQEI

ITALIENSSimcoe, XV

l’il restait encore 
avait ensu

[H. E. Clarke, .Tait 
| E. ('larke.... «McDougall 
j Armour (E R). Moses
Vieil'E R).......

Campbell

rvb •aux sacri 
eaucoi

ABONNI Ml !i I i i
',P, à Torontoiie été reçu 

infatiguable
iiseigncur

VENTE DE VETEMENTS DE DES
SOUS CHEZ BRYSON, GRAHAM A CIE. Victoria, F

Le major Sherwood, le surintendant de Vmtoria, XX 
la police fédérale, commence à recouvrer la sterloo, JN 
santi*. Waterloo, S

Welland
XX’entworth, N.. McLean 

nt worth, S 
XVellingto*’, S.
XVellinglon, E. Hampton 
Wellington, XX’. Ixmg ....
York, E................Gibson. ..
X’ork, N................Robinson.
York, XV..............Clendenan

Fellration 
uriu-e du mardi, 
jour de fête, 

nça par dire sa 
itinale à laquelle 

enfants qui ne 
Vers 9.30 hrs, 

ipbalement au village, dans 
e trainee par quatre vigoureux 
Les membres «lu corps «le 

la sa

Journal Politiqueot Llttorairedu Matinterminée là pour la jo 
li était le véritable 

le comme
Scully IPAUX ( iilInlHiuiirms : AnnI 

Knur. MiK*-, Pierre .lr Lan», -l'.rnune r 
«uii|i-n«n Phil. Amê'lirailil, Ar-.êm- llnu.s.iyr, Arl* 
ne M. Millut, A Aleximiirr I li. Henry, F.CIisw i

'A.sjiT.jas.-i.’ti
Secrétaire de la Rédaction: l.-N. < iUNG'l.

1Sni
Mot

à u«ie heure assez ma 
na la confirmation

Md
McMahon
Awrcy
Guthrie
Clarke
Allan
D HS 

Gilmour

radier
VENTE COLOSSALE I)E CHAUS- 

SURES CHEZ BRYSON, GRAHAM & XVel’avaient
Macdonald

encore reçue
arrivaien 
ui.e voiture Ira 
chevaux, 
que du Collège 
tion du Rév. P. Ge 
hausser «lu bruit de le 
■ le la fête du '

CIE
—Les eaux 

re montées d 
inonda

de la riv 
tioii partielle

Ottawa sont e 
la Gatineau LIGNE D’OMNIBUSd’Ottawa sous

irvais vena 
•urs instruments 1 
lebout dès les pr« miè- 

le soleil levant les

ige^<
Cimetière Nolr«*-Dame, 

Montreal.
Chemin do

Cai
Habits

—Des ouvriers du moulin Bronson,

sees do nouvel'es marchandises pou 
actuellement en réception chez

tenant à la Pointe à Gatineau sont en grève 
à cause de la durée de la journée <le travail.

•:URS SE PRESSENT 
ER LES CASHMIRKS 

, GRAHAM A CIE

lots (bimiliiiH 
n les ilimini 

rmettra, a I 
Mil lu hoir u 4.30, 5.00 et fi.,‘10

liront du bureau <!«■ 
. lorunic lu U iiipiruture 

20 p. m.,

LANDRY A THOMPSON

"i«T.
, lorupio luAVIS DE DISSOLUTION

par le présent donné que la soci 
itait dans le passé antre nous, les 

saignés, pour faire affaires comme Tein
turiers et Blanchisseurs dans la cité d’Otta 

iale de “ Gagnon et 
■ aujouril’hui dissoute «le con 

"tuof. Tout argent dû à la 
devront être payés à Romuald 
No 504, rue Sussex Ottawa, et 

e la dite société «le 
dit Romuald Ga-

avuit vu pat t ir p< ur la Blanche, le cœur 
joutent, la joie «lans les yeux et la chansen 
sur les lèvres. Le Révérend M. Forget leur 
avait envoyé une amicale invitation, et le 
Très Révérend Père Recteur de 1 Univer
sité avait bien voulu| leur permettre de 
l’accepter.

A leur arrivée^- la B1 niche, un léger re
leur fut servi ; on se forma ensuite en 

ovossion pour aller à la grainl'inesse.
Cette «lumière fut célébrée 11 «■« solennel

le curé officiant, et Mgr l’An lie- 
vèijiie prêchant en anglais et en français sur 
le don «le la foi et l’étali'issement de l'Egl- c. 
Un clergé très nombreux p mr la circons
tance, avait pris place au chœur. On y e- 
marquait le Rév J Père McGuskin ü. M 
recteut de l'Universitt', les Hévds Mrs Cai - 
peau et 1 hum qui accompagnaient se Gran
deur, les Révtls Pères Piovost, Grandtim 
Jacob, Forget, Fhuard 
«le Marie Imn 
etc, Mr Champagni 
chait 1 Harmonium, 
se termina à 12.30 hrs
peu à peu ; «Mgr en coin page. __
«lu clergé prit le diner à l’ancien p 
et ou assigna le nouv 
généraux aux musiciens «le ... 
leur servit uu véritable banque: 
ne laissait rien à désirer. M. le 
sait très bien faire les chos«jS, et 
fait les honneurs «le son presbytère, avec 
une magnificense inouïe pour la population 
de la Blanche, et à laquelle nous étions 
nous-mêmes loin de nous attendre.

Mesdames D. Doré et A. Jasmin méritent 
nos plus sincères félicitations pour la ri
chesse et la variété des mets dont les tables 
furent surchargées. Inutile de dire que 
l’entrain le plus joyeux, la gaiété la plus 
franche, le plaisir le plus animé n’ont cesse 
de régner parmi les Collégiens. A 3.30 hrs 
le signal du départ est donné, Mgr se rend à 
Templeton. La procession se reforme pour 
l’actxmipagner et nous partons au son 
instruments, sous les rayons d'un soleil

continue sa visite pro 
dit adieu d’un air de i 
prendre quelques 
route pour Ot

mirant de temps à 
plets d’une chanson,

•M"'1

s la raison soci
" a été ' Cour el cette l’rison doivent êtroLES ACHETF 

POUR ACH 
CHEZ BR Y S iÜÉBiET

ON,
construites, l/exéc'iti^u ou la non 
execution du e s importants travaux 
• st actuellement entre le» main» do 
lit corpoiation de Hu 1.

Le g iu\ ei ne.neut a pris les mesu- 
ies n» cessair. s pour construire un 
I oui en fur sur la H• v ère (Jal ne.«u, 
entre Je village de la l’oin e à (*,» r 
n»*aiâ et la Cité de Hull, et sera prêt 
. laue ce qu’il est tenu de faire, dès 

que les «Municipalité» intéressées lui 
j auront s ginlie leur inlenlion de se 
conformer aux dispositions de la loi.

Voilà, Messieurs les Electeurs, ies 
voulais

seiitcment 
e société1Te«lit

Gagnon, au
toutee réclamations «-ontr 
vront être presentees au 
gnon «jtii devra les ré,

Eu «laie, à Ottawa, 
mai, 1890. A. D.
Témoin 
(A signé)

Il y a eu une superlie st-anc-e à 1 Orpheli- 
hier soir. Drame, comédies, exercice) , 
t, distribution de prix et discours, rien

nat,

n’a mrnqiu
lenient gler.

29ième jour de 

f (a signé) R. Gagnon, 

ussier. ( (a signé) H. Richer.

p ES S( ) U MIS8JONS S El'A R E ES a«l res
Si vous voulez un habillement de pre 

re classe dans les derniers goûts, allez 
Ancien poste «le 1 
Hugh Allan 145 !

—Hier soir, il y a eu
des hommes appartenam à la Ligue «lu 
cré Cœur. Il y a eu aussi bémVliction d’un 
drapeau. Près de 200 hommes assistaient

Si vous voulez 
re classe dans '
Ancien poste de j
Hugh Allan 145 ^George B. Latour A Cie 
rue Sparks. J

au soiiHxigii«; el jiorluiil à l'endos 
itiveinent : 
mission rnuir les Terrains «lu Gouver- 

li Paru de Major’s Hill, jwiur 
T« nains «le Rideau Hall.

H|M‘cifl« aiioitH sont visibles et les blancs 
de Soumissions peuvent être obienus, le et 
apres le 30 «le ce mois, verulredi, ;« c«t luireaii 
oé toutes les explications n«/«

George B. I^atour A Cie
i nement, pour

Quartier - Dalhousieoblals

divin qui 
monde se dispersa 

nie «les membres

. et Gerva 
îacuh-e, le Révd i

la G alinea 
Aprè» 1'offlce

1S tous 
M. Ui :eshiiires mroiit

obleniics sur «leiuaiiiic.
Chaque soumission «loit être aix-oinpagnen 

d'un chèrjue «le ban«iu«' rrrepli', f-«it payable 
à l'ordre «le l'Honorable Minisln: «les Tra
vaux Publics, «jui sera foi fait si le signataire 
décline l'exi cution «lu con li ât «juanil il y se 
ia re'piis de le faire ou - il m impie «l< e«un- 
pléter les Travaux entrepris. Si la soumis- 
mission n’esl pas a .'ueptee le <

Ia; departement ne s’engage pas 
la plus liasse ni aucune «les soumissions

,VI.(JUKI!.,

juulque1# leiuarque» que j«r 
metlre devant vous à I approche des 
présentes élections 

Si voih rue j.;gez digne du po»»é 
1er de nouveau votie eonflanc . ji 
trfcvaillerai. comme par le pas-e, a 
promou voi 
d'UUawa en général et de chaque 
T .wifrhip «iu paroisse, en particu
lier. Je ne négligerai point d«« 
travailler pour l avanc ment de la 
coli.'iii.-alion et

Grande a-ssi-m- 
blee publi«|iie en 
faveur du candidat 
populaire E. li. 
Bronson a la sal le 
Valiquefte, rue Di
vision, Mardi pro
chain le 3 juin, a 8

habillement de 
rniers goûte, ;

feed" ï premii- 
allez chez

eau comme quartier 
is de la fanfare. On

: le menu 
curé Forget comte r les mtéiêts du ComtéQuartier - Dalhousie lii qiic sera ren

Les amis de M. E.H. 
Bronson, ainsi que les 
personnes qui sont dé- fp. m, 
vouées à sa Candida-

de /agriculture, et 
je fera tout en mon pouvoir poui* 
que les droit» de chacun soient 
respectés.

Esjiérant, Messieurs q»’’avec votre 
appui, je «ortirai, le 1 / juin pro
chain, victorieux de la bataille qui 
va s’engager.

J’ai l'honneur de me souscrire 
Voire S-rviteur dévoué.

Departement «les Travaux Publics, | 
Ottawa, 29 mai, 1890. /

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU ET NICHOLAS

Les MM.sui vaut» 
adresseront la pa
role : E.H. Bronson, 
N. A. Beleourt, E. 
E. Lauzon, O. I)u- 
rocher et autres.

Les ouvriers sont 
spécialement invi
tes a cette assem
blée. Des questions 
importantes seront 
discutées. Venez en 
foule ;

J, McGUIRE,
Président- du Quartier

l’Rlbpuue.

ture sont invités à se 
rendre ce soir à 8 heu
res ai: local du comité 
749 rue Somerset afin 
de rendre compte du 
progrès de leur propa
gande et compléter 
les dispositions à pren
dre pour l’organisation 
des bureaux de vota
tion pour le jour de 
l’élections.

l-i 6-

: heures après, ,nous étions reçus gaie- 
Tcmpleton : nous y laissons Mgr qui 

itorale après loi av ’ 
e musique. Le temps de 
rafraîchissements et en

$1.00 par jourALFRED HOCHOfi.de Salle de Billard, Salon «le Marbier et B es, 
laurant annexô-J

venir, nous cit Ijü Duc de Connaught arrive dans la ca
pitale le 4, mercmli. C'est «lonc le temjw 
«l’af'heter un habit chic. Bonne occasion 
«lont il faut profiter en allant faire un choix 
au No 180 rue Rideau chez P. N. Désileis 

and Tailleur.

oyons la rivière, ad- 
« ntre les deux 

quelque joli point
quelque paysage charmant. Mais voici 
liage de la Gatineau. Il est vraim 

pittorestjue inondé comme il l’est. I 
dirait bâti dans l’eau tel que X'enise la

eutrons en chantant à gorge deploy, e 
du tambour, des basses et des cm - 

tintamarre que les échos ri
per eu tent au loin sur la rivière et qui étom e 
tous les badauds venus pour nous voir pat - 
ser, mais il se fait tard.—Noue traversons 
1 Ottawa au plus vite, et noue parvenons au 
Co.lège à 10 P. M, gais et fiers de nous- 
mêmes, prêts à recommenixr le lendemain, 
mais les muscles un peu fatiguée et la voix 
très enrouée. Avant de prendre du repos 
nous remercions encore une fois les Révds 
Pères qui nous ont accompagnés «les peines 
qu’ils se sont donnée pour nous procurer 
tout* une jovpnée de plaisir

Salle à Dim.. Soaclause.*

30 jolies chambres é coucher.

Une entrée principale 
privées.

n*°s Marc),

et deux entrées
mon piwh eus eu r M. 

le Dr Ui-hame',l« » piomotjuiade eu 
grand prop t eu retard at ni t ujo .8 
l’exécution.

En 1887, je vo’is ai dit que le 
temps éia.t arrivé, pour cet tmmen- 
re el feriiiu territoire de la Vallée 
de la Gatineau, d’avoir un chemin 
ue fer afin de u mettre en commu
nication directe avec he grai.ds 
centres et de pouvoir écouler avec 
profit pour chacun, tous es produits 
de cette vaste n gipn.

nets : un vrai
CORSETS ! CORSETS !

75 cents pour un corset ce n’est 
75 cents pour un corset c'est bien 
ché, et vous pouvez les avoir 
Bourcier et frère.

pas cher, 
bon mar- Eclairé par la lumière électrique incan

descente.

$1.00 PAR JOUR
C- LEVEQUEf

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
| Cell dee ries Bldesi el XicbelwF. McGUIRE, 

Président,
(ENCANTEUR)
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CHEMIN DE FERPETROLES
LaRo>ute directe, entre l'Ou 

pointe du B»e du St. Laurent, de 1 
des Chaleur*, province de Québec 
ai que le Nouveau-Brunswick, la Non 
veile-Ecosse, Vile du Prince Edouard, le 
Cap Breton, les lies de la Madeleine, 
Terrcneuve et St Pierre.

tous les 
e la BaieBT

fluilespoup IesMachines.
BIST

VENTE EN G-ROS PAR
Xj-A.

Les trains exprès» quittent Montréal et 
Halifax, tous les jours (dimanches exceptés) 
et se rendent à destination de tous ces 
joints, sans changement de chars, en 30

Les trains express de l’Intcrcolonial qui 
sont dans ces directions sont brillam- 
menl éclairés par l’électricité et chauffés par 
la vapeur de la locomotive. Tout cela donne 
eaucoup d’avantages, de confort et de sû
reté aux voyageurs.

Les nouveaux etOIL élégants trains expi 
: de nuit le dirigentceux de jot 

mômes endi
LIGNE UES PASSAGERS ET DES MALLES 

Canadienne-Européenne 
Les passagers pour la Grande Bretagne ou 

le Continent, quittant Montréal le vendre
di matin arrivant it temps samedi pour 

rendre le vapeur destiné transport de 
la malle, à Halifax.

L’attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
par le train pour le transport do lu fleur c 
en général de toutes les mar^iandises ! 
tination des Provinces de l'Est et de '1

pour l’exportation des graine 
its expédiés aux marchés < •

O O.,
Bloc DE l’Hotel Russell

OTTAW _A_

A VIS I
neuve aussi 
et des prod u 
l’Europe

Pour billots et in format ions concernant le 
et le passage s’adreeset à

ROBINSON, agent pour les passa
gers et le fret de l’Est, 1364 Rue 
Saint Jacques, Montréal 

E KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

I). POTTING ER.
Su rin tcmlan iGénéral

Vins de porte, Sherry d’Ivision, 
Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Lf premiers médecins recomman 
dent hautement ces boissons dans les 
cas où des stimulants sont nôcessai-

G. YV.

C. NEVILLE,
Monet

( ’lie }Btnin ci 
14 Novréejsur le marcchf d’Ottawa.

IlNOUVEAU ! !
Aussi une épie de première classe au I I

66 RUE GEORGE 66
(Vin-a-vi* le marché By)

IMPORTATEUREn arrière de 
7 rue Rideau’]

magasin de Liqueurs

C. NEVILLE ----------- DR-

iprameürrLINIMENT GÉNEAU
35 AIVS DE S UCCES

Seul Topique
remplaçant le 
T'eu sans ’ u- 
leur ni cliùtu du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre

Foui u re h,
QEcarts. Molettes, V'csslgons Kngorge- 
Yuieuts des Jambes, Suros, Eparvlns, etc.
jPh*eGÈNEAü, 575jiiB^St lfonuri,Paria
O OO €>00>€X7 €7 0-0

Amei ieaiiics.
Anglaise
Ecossaises

■T“S ENTREPOT DE MEUBLES
du repas peuvent remplacer l’«e* 
de Goudron contre les affection» de

Zs1 LÉÜlÉÉfea

Bureau de Poste d’Ottawa.

M

CHEMIN DE FER poitrine et calment en peu de tempe 
la toux la plue opiniâtre. Chaqu3 
flacon contient soixante capsules 
blanches sur chacune desquelles 

imprimé le nom de l’inventeur, 
traitement des rhume» ancien» 

ou négligé», bronchite» chronique», 
Catarrhe», atthme», par les Cap
sules Guyot, coûte à peine dix à 

centimes par jour. Ces 
mt dans 1«

MEUBLES ! MEUBLES I

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE
CANADA ATLANTIC”

Arrive» *1 ctepAii dew mallm.

LeI Fermeture ! Arrivée.MALLESNOUVEAU SERVICE RAPIDE

lleme. ASET
Ouest — Toronto. Ha- amp

rnilton, etc ........ I1
Ouest—Bell evl lie, 7 

Bmckvil capsule
LA VOIE LA PLUti COURTE

s se vendee oo
Ouest—Manitoba T 

du N. Ouest.............
I.6B convoie partiront de la gare de rue Elgin , Toronto, Pe-|j(^ ^ $

comme snit gfct^Montr^alVetc—*-;3 % 7 00

des pharmacies de tous pave 
et sont préparées 19, rue Jacob, 

is, dans la Maison L. Frere, qui 
btenu les plus hautes récom

penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d’Amsterdam, 
Sydney, Paris, etc.

part

Pari
Ameublements de SALON, de SALLE A MANGEB, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
----et tous les PRIX, chez---------

s9.00 A. M. L’KXPRESS DE MONT 
REAL Eat—Prov, Maritime 

tnt Est — Cornwall, Mor-I 
riaburg» Lancaster, |

Grand Tronc pour ^Rlvtijrea^etc..Ti. T. 7 00 3 3r 

B.dJnlH, via Odgon*-, ^
L’EXPRESS DE MONT- '/w&Kt^Ünia.ï.'*' » wL 

>i-k n’arr.'taiil Néw-York.m.dirrcicj....|2 
ntre Otta 40 do

3 30>ide n’arre
qu ii CaHHclman et Alexandria entre Ottawa 
et le Coteau, arrive à Montréal à 12.15 
reliant avec» le trains du 
l’Est et lo Sud Est.

2 0*> 7 30 ■.. « 30

30 1
jftÆPcuvent fl est utile d’associés 

la Créotot» ae 
BEsgS Hitrt à l'Hutie 
c&é Monte dans le traitement des 
affections du Larynx, des Bronches, 
des Poumons, principalement dans 

chroniques et les 
Catarrhes. Cette association présente 
de grands avantages, même en l’ab- 

2 sence de maladie véritable, quand on 
l’emploie seulement dans le but de 

Jj fortifier une poitrine faible ou un 
S | tempérament délicat. — Ces deux 
a I médicaments se trouvent réunis dans 

les Capsules dkBkrthéchéosotêbs, 
dans laquelle la Créosote de goudron 

I de hêtre se présente dissoute dans 
huile de foie de morue 

fièrement recommandable, puis- 
qu'elleestpréparée parties procédée 
qui, seuls, ont mérité l’approbation 
de l’Académie de Médecine de Pari».

de Goudron de 
de Foie de imtftlS & CAMPBELL5.00 P. M. REAL rnjjiik

qu'à Cassclman et à Alexandria c
2 40

A. & S. Nordh 

ment un très gras ltt" . Boeton ......................
~ : SWfc'sr.tr«.

Xar-, Kc ntiiorc 
ck ville, Ru

wa et le (.ïiteau, a 
rive à Montréal à S.20, 
du Vermont Central et du Grand I 
pour tous les points à l’Est,

se reliant

4 8 les B.onchites BONS FIAI
Ch. le fer Pi, 

broke, Ami 
ton,Hun tl

1.35 P. M. S
pur le ('Êiteau et 1 
pour Rouses Poil 
i'roy, Albany 
delphic, et to

jusquù I 
il toutes

ESSDEBOSTON 
V-YORK (passant 

ouveau jMint en acier ) 
nt, St Albans, Saraloga, I 
ioston, New-York, Phila 

us les points au sud, 
dortoirs de Wagner depuis ü 
Boston et New- V ork

.... 7 Uü » 30 

...............» 00

SECIi. Cette Ancienne ei uunorable maison de meubles, d’Ottawa 
tist connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

, i £?.!& sacra.
ATKÆ.-A,,

l'Io on, Ashton,Brie- 1 ; ^

d’excellente Man 
Prix et condition 
qui aient jamais é

M
(Ce train arrête 

les stations entre Ottawa et Rouses 1146
Ch. de 1er Can- Al I 

Alexandrie, Aihol,! 10 Pour Cent de Réduction jor tout Aebat Argent Comptantparticu-
6.05A. M. ïïû&JSÏÏLuS: pS

i'cirnirs.Hint’burgh 
Kslluwfleldt etc........

“In» 3 a.

tawa et le ( V.tt 
le Grand pour toiFranc

au Coteau 
[mints à .12 110 1100

'fi OOjfotX)l’Ouest A&SNli 4 > 8 00 a oO 
4 ylg ou 2 00I,K MONTRÉAL A OTTAWA .

IjCs trains quittent la gare Bonavenlui. ® Jours> L .
...i, ;

'.MHla. m. arrivant à Ottawa h. 12.40 p. ni. .®*L H’ rd ,inm
6.00 p, m. arrivant k Ottawa à 9.45 p. ni. RocheatervIHe, etc"*" dort)

(•es trains arrêtent à toutes les sUit ions. Orlôttua et tobilbircl. Loi 
f.ij train local pour toutes les stations part m'c-ti'vali-—"1 until’nier' : 

du Coteau/i 4.15 p. m. et arrive à Ottawa u c edi et vendredi...
N..'J0 11. m. Malien Anglaises—vio

N.Y., lundi, et Jeudi.! ... 
Vin Halifax, Jeudi... .j ... 

do gac Kuptilém...i ...

Vbntb bn Gros : Maison Fhkrk, 49, rue 
Jacob, Paris, et prlnciiiaux droguistes. — 
AU DÉTAIL dans les PharmarJet.

HARKIS & CAMPBELLL'EVENEMENT-SPORT 67 RUELa multiplication d s agences 
et sous-agence interlopes cU coin 
mission au Pari Mutuel a pi 
t.é le conseil municipal de P 
même le Parlement.

Elle imu elfe les gens soucieux de 
l’avenir du Sport. Elle comp-omet 
l'intéiêt des parieurs qui sont dé- 
pouil'és en mêm temps que l’As
sistance publique est frustrée.

Aussi YEvénemen' ne pouvait-il se 
désintéresser de cet état de choses

Il y a agence et agence comme il 
y a fagot et fagot.

Sol icitée par ses lecteurs, la non 
veile direction Sportive de YEvene 
ment o-gains* ,10, boulevard des Ita
liens, nt 2, passage de l'Opéra, à 
côté des bureaux du journal, sous 
1- rom d EvF.NBMENT-SpoRT, un ser- 
vivespïcial, compre ant :

Les ren$ei<jn- ments sur toutes les 
courses Irai çaises et les prineipales 
coin ses étrangères ;

L'exéculion des part?.
O double service est confié à M. 

Geo ghS Clarence, auquel devont 
êt'e a 'ressé.» tous lout-s coriespon 
dances à partir du 12 avril, jo'.t d* 
l’inauguration de YEvèn ment Spoil 

Cokditions
VEvénement publiera, chaque jour, 

de courte-', en tête de ses colonnes 
formule chiffrée, un Renseigne' 

ment unique.
La clé de ce renseignement se.a 

vendue dans les bureaux de L’évé- 
nrment, de neuf hrs à deux hrs, au 
prix invarariable de dix franc, ou 
adressée à domic le.

L’evenement-Sport n’accepte au- 
de pari inférieur à

Coin des rues tl’fonnor el Queen (Prôs de 1» rue Spark»)8 m
éoccu

On hd procure des billots, les 
i eu h'ikIi chhiui t L 
Sparks, bloc do l’hôtel Kiih

et tous Seuls / ge 
Pianos Chicke 
Haines et Nor 
les Orgues Haï 
tey et Kiinbal!

l 10ronseignomentfi 
billet 24 rue >

ureati des

Solution d’Antipyrinenul, ou il la gare.

E. .1. CHAMBERLIN C. J. SMITH
I.es L1 tires destinée* il S'enregistre lient dol 

général don veut êtr-- mises A la postes lô minutes avant la 
1' sua e-= clôture des malles pr« cé lentes.

i Heures du Burea i, île 3 a. m. a 9 a m. 
Mandats sur le imstc et la |>osie et la dan'iue 

i’Epar^ues de 9 a. ni. A I p. m.
J. GOlilN, Maître de Poste 

Bureau de Poste d'Ottawa, (
Mal 189u. i

Surintendant Général

Ottawa, 10 mai
I

TROUETTEci©

Qemoule Mouriês i CONTRE

Migraine», Maux tie Têt'. Névralgies 
f .tliijiK'H, Asthme, Emphysème, Goutte 
Jth uma/isme, Scia figue et D0ULEUS8 en général.

Avoir soin d’exiger I AXTIFYRIKE de TROUETTE
Vente on Gro: à Parla, S. MAZIER, Phsirmi», 281, bould Voltaire 

Dépositaire à Ottawa t D» r.x. valade.
A Québec : D' Ed. MORIN & C'«. - A Montréal : LA VIOLETTE A ^ELSOM

KT DANS TOUTES LBS PRINCIPALES

3VT0 35T
En OR Solide 
$11.00, Mom 
Solide pour 
Desen Arger 
25c.

L’emploi de la Semoule 
Mouriit est recommandé

aux femmes enceintes i au
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de 1»
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 

eU'Im
une médaille d’encouragement au 
concours des prix Monly> 
cette découverte 
heureuse influence 
lion des maladies et 
des enfanta.

L’usage de la Semoule Mourii» 
chez la femme pendant 
eesse et la lactation et chez I 
pendant la dentition et la c 
■ance, est de nature à déveloi 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
chaque flacon.

Fabr*n et gros : Matson I* Frere, 
19. rue Jacob. Parie.

r KENDALL’S 
SPAVIN CURE

PHARMACIES Le plus | 
mentdelfiont 
Bijouteries d 
plus bas pr 
Bijoutiers er 

*.«► tail, 98 Rue 
Rue Sparks.

-
merciements à M. Mo 
stitut ae France lui a d

3uriès:
ôcerné

■H ms iroMBBBtnt MSsBczss qn bmpioxivt ia ■■■■SOLUTION PAUTAUBEBOll

MALADIES DE POITRINE!
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES et OPINIATRES W 

En Vente ches L. PAUTAUBERQE, 22. me Julee C4*ar, PARIS? |
DÉPÔTS DANS TOUTBS LSS PRINC1PALKS PHARMACIES Dû CANADA

yon pour 
qui exerce une si 

sur la diminu* 
de la mortalité

X CRÉOSOTÉ 
sfflcace contre

YDRO-PHOSPHATE DE CHAU 
comme le remède le plus sûr et e

AU CHLORH 
sidèrent oTliv >In«t Nu.c-eewfiil Remedy ever 

erect, me It I* ci-nain lulls effects and 
uoi blister. Head proof below. 1 & A. F. II’enfant

pper
ZEHDALL’S SPAVIN CUBE.

or Chari.*8 A.
BuKEDin or 

Ci.evkla.sb Bat A.NU Tkottiho Brf.d Horses.
Elmwood, III, Nov. 30, 1888.

> N. B.—Réparatioi

Dr. B. J. Kendall Co.
«sçjpÂ,1 to jÿTjBrtei œs
would like prices In larger quantity. I think It I» 
one- of the best liniment» on earth. I have used 1. 
vn my stable- for three years.

Yours truly,
*
Vin.tSir<
El LACTO-PHC

Chu, a. 85, dee.
rasaKENDALL’S SPAVIN CURL

\3STrS. i D»Al*
•<w "z5Ei‘
■ v /: I ■ mi ne.». Mill .lolnle end
a Huavlne, 11ml 1 havv Imind It a humeure, Ioordl.

'Mm It’ ally recommend It to all horsemen.
V. X»’1-^ ""v3 1 Yours truly. A. H. Gilbert,

j Manager Troy Laundry Stables.

£ KENDALL’S SPAVIN CURE.
. iANT. WntTON Countt, Ohio, Dec. 19,1688.

Dr. B. j. Kendau. Co.
W ^ — -»* —. lient..: 1 feel It ill) duty to say what I have done
-#l\. v?-- - -if with your Kendall's Spavin Cure. 1 have cured
|V, M V’#»». - . -—~ - Av, twcnty-Rve horses that had hpnvlna, ten ofg»fcV,?.T,c P'Li-SJE' 5tK,?!Kmr™.ss.*.,&ra.,isfjss
w' >v\\\\v«i» books and foiloweu the directions, I have never

lost a ease of any kind.
Yours truly, Andrew Ttbicer.

Horse Doctor.

euu ordre 
vingt francs.

Tout vrdre doit être accompagné 
des fonds et. en outre,de la commis 
sion, qui est toujours de trois pour

Tout ordre, envoyé par let'ro ou 
télégramme doit pai venir à M.G.Cia 
rente 1? jour de la course, au pus 
tard avant une 11! ure, et ce à peiti-j 
de nullité.

L’Evbnbmbn -‘'port n'accepte pis 
de cou bi aisons.

L.s t ufisiHs de Paris de province 
et de l’étranger pourront donc e’a- 
d-esse:. rn tout s'c ir; éèrar,:rdu 
15 avril prochain à 1,’Kvenbment- 

oulevard des lialtens et 2 | 
l’Upéra, à Paris.

u uttt-ru.vkô
U SXXtOP «t le H
le riaejmiiisot dei 

R ranerniit et red 
1 rachitique t, rend l> 
Aioletctnli nions e 
qui eont 'itigoél 
rapide, cbes le» 
ueatrieatioD dei oc

w of Toronto-

l.eefemmei enctie.
‘ ,oa le SIKOP d# 

,l#ur état '*«< f»t'ï 
a.Hinent le j->nr a <;

> Le iMto-i'hetpI
> tz.it tes Soarnet» 
5 contre la hiarrhee 
Isance. P r. *o mût 
l»lù' tatigU,* rt un! 
} Le Vcir »t le «

» fatigue 00 '-rvuei

:

|Frem,
PStStfcTHEÀ»

taOlARUl

FOB PRICEM. Le Dr. McLAREN, KENDALL'S SPAVIN SURE.
Price *1 per bottle, or six bottles for $5. All D.-ng- 

gi.-t- have it or can get It for you, or It will be sent 
loony nddresson receipt of price by the pronrte- 

'tors. Da. B. J Krndall Co., Enoshurgh Falls, vt.
SOLD BY ALL DRUGGISTS*

Warehouse & oftt • uDemenagera le 1er de mai|
Toronto.

Au No. 89, Rue Slater.

Faitsmiss Elvonore. mais je ne le peux 
pas 1 n'y a qu’un mouchoir de 
œ g-1 n e à la maison Je 1 ai lavé 
avant-hier

—Quand lavez-vous repassé ?
— *1 v m -hier aussi, arii ;ula t- 

elle avec peine.
—Qu»ud l’avvz-vojis reporté à 

sa place habituelle ?
La c usinière se couvrit la tête 

avec sou tablt r.
Hier, d ms l’après -midi avec le 

re ste d 1 blanchissage... G t n’est 
pas ma faute, miss Eléonore, 
murmura t ell-\ C’e t la vérité

Eleonoie fr-.nça V* sourcil; c 
témoignage l’avait visiblement 
affectée. Le coroner liuterp 1 
lan', lui d'manda si elle avait 
quelque chose à ajouter. Elle 
leva les mains avec un geste de 
désespoir, fii un signe de déné1 
gati u et, «ans dire un mot re
tomba sans connaissance sur sa 
chaise.

Une grande agitation s’ensui
vit. Mary sans s'occuper de sa 
cousine, la laissa aux mains de 
Kate et de Molly. Quelque 
minutes après, El onore reprit 
ses sens et put quitter la cham 
bre, et j-‘ remarquai alors jqu’nn 
homme de haute stature sortait 
après elle
- L» petit juré nerveux proposa 
de lever la séance, Le coroner 
approuva la motion et annonça 
l’ajournement de l’enquê e ju - 
qu’au lendemain à trois heures; 
il espérait, aj mta t il, que tous 
les jurée^ voudraient bien être 
exacts.

IX
UNE DECOUVERTE

Miss Mary, apparemment dé- 
snvus. d’éviter tout le monde, se 
retira dins Ua coin ets’ibandon, 
nr à sx douleur. Je reportai mon 
itteniion snr M. Gryce, il était 
fort occupé à compter le nombre 
de e s doigts; mais sa physiono
mie avait une expr-ssion de trou
ble assez marqué. Il laissa retom
ber ses mains à mon approche et 
m’accneillit avec un léger sonjri- 
re qui nu fut désagréable.

Je ne veux rien ous repro
cher, lui dis-je; vous aviez le 
-4 oit d’agir comme vous l’avez 
Tait; mais comment avez-vous e i 
le cœur de vous conduire ainsi? 
N’était-elle pas suffisamment 

■ compromis-t déjà sans ce mal
heureux mouchoir?

LES I
Le cercle d’écl 

çais organise er 
concours de clasi 
immédiatement

■

Tous ceux qui 
partie du cercle 
prendre part à 
invites à se rend 
le cours ne la si 
au No 1693a, n 
donner leur nom

Dorénavant, le 
d’echecs cauadie 
ouvertes tous les 
eamedis soirs, a 
cbe après-midi.

Et, après 
tout, ceia ne prouve pas qu’elle 
fioit mêlée à l’assassinat.

Je sais chargé de cette affaire 
comme déLcfciyv, monsieur Ray
mond, et je me propose de faire 
in«m devoir jusqu’au bout.

Sans doute, 
répondre.
vraiment penser que cette jeune 
tille si fraîche, si tendre, puisse 
ivoir trempé daus un crime 
a ussi monstrueux ? Les ei m pies 
onpçons d’une autre f ;mme ne 

doivent pas.......
M. Gryci m’arrêta.
Cette «ntre femme, ainsi que 

vous désignez le glus bel orne
ment de la société de Newvork, 
st en larmes Ail z la consoler.

Malgré l’étonnement que me 
eau èrent ces parole», j’allai près 
de mies Mary.

L’assemblée ai 
réal Chess Glut 
mai, dan« ses s[ 
square Philippe, 

L’élection des 
née courant*, a 

Presidm’empressai je de 
M is piuvez-vous

suivant : 
derson ; 1er vit 
B. Greenshields
Dr Dar*y ; seen 

- Geo. W. Liddel 
Binmore, R.. Sh

Dans le récenl 
le “ Toronto 

Doulbee a 
prix,j et M. A.
t

Lundi dernier 
Times, le capiu 
champion des

L’auditoire se précipita dehors 
et miss Mary, M. G-ryce et m -i 
nous nous trouvâmes bientôt
seuls, • A .Çontmed

i- j.

------Coin des rues-------

Attendez ^*wf*
Peintnres préparées, 

Peinture, 
Tapisseries, 

Vitres,
Mastic, 

Pince ux 
Huile, 

Etc.

TA POUDRE UE TOILETTE

ALBANI
ARTICLESï

de Peintre en General

fnWW |M
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Crime Mystérieux
PREMIERE PAiniE

IjE PROBLEME 
VIII

l’eyidbnce apvakanik

UKS FAITS 

( Suite )

Du corps de votre oncle de la 
bibliothèque dans sa chambre à 
coucher.

—Elle fit un signe de tête af
firmatif.

-Ne saviez-vous pas qu’il est 
défendu par la loi de toucher à un 
cadavre, excepté en la présence 
et parles instructions de l’auto
rité compétente.

Je n’y ai pas pensé, et je n’ai 
obéi qu à mt s sentiments.

Ce sont donc vos sentiments, 
je suppose, qu vous ont fait 
rester di bout près de la table où 
il avait été assassiné, au lieu de 
suivre et de veiller le mort. Ou 
étiez-vous trop ab orb^e par le 
papier que vous y avez prie pour 
pouvoir réfléchir beaucoup aux 
convenances.

—Un papier! fit-elle d’un air 
de défi. Qui prétend que j’ai 
pris un papf r sur la table ?

Cela n’est pas vrai.
—Un témoin j re vous avoir 

vn vous peniher snr ia table où 
il y avait plusi-urs papiers. Un 
autre déclare vous avoir rencon
tré nnol/mee jqbtaOtS 4&-T8

No. 12 — FEUILLETON DU CANADA

.

le vestibule^ alors que vous ca- tion car elle comprenait évidem- Elle r. girda son interlocuteur 
chiez un papier dans votre po- ment toute la g avitédelasifua- comme si elle s’attendait à voir

la clef entre ses mains; puis, elle 
Le coroner changea de tac- répliqua p-sèment :

Je crois que oui.

Et ces taches?
Je ne sais d’ou elles peuvent 

parvenir. Laissez m i voir.
Tout à l’henra. Nous vou- 

C’est bien, dit-il, en faisant un drions =avoir comment ce mou 
mouvement qui indiquât que choir a pu se trouver dans Vap* 
Vinterrogatoire était terminé parlement de voire ouc'.e?

Voilà tou', messieurs,ajouta-t- —Il est po sible que j-x l’aie 
il en se reo 1 nant vers les jurés, laissé ch-z lui il y a plusieurs 
Vous avez u'eudu les dépositi- jours, car je vous a* dit que jé 
on< des hab. ante de la maison, tais chargée du soin de sa chaiu*

....... bre. Mais, d’abord, laiss z moi
M. (xryce lui loucha l’épaule, voir si c’est bien mon mouchoir 
— Un rao', monsieur, dit-il.
Et, se courbant, d lui murmu

ra qu dqu- s mots à l’oreille. Puis, 
ils r dressa et demeura debout, vos initiales s mt bioiées au 
la main d one dans son gil t et coin, 
les yeuv fixés sur le lustre.

Le coroner rappela Eleonore:
—Mid moiselle, dit-il, vous

n< u» avez affirmé ne pas avoir vûJ ont l’air de.......
votre oncle hier au soir dans la —Elles ont l’air de ce qu’elies 
b bliothèque. Persistez-vous dans sont, reprit le coiouer. et si vous 
votre affirmation? avez jamais nettoyé un r volvur,

midemoiselle, vous devez les ri

che. Tirez la conclusion.
C’était là un coup droit, mais 

elle ne manifesta aucune émoti- tique:
,—Vous aviez libre accès aux 

Vous l’avez tirée vous-même, appartements de votre oncle? 
monsieur, mais c’est à vous qu’il —O li, monsieur,
ap, artient do prouver le fait. —Vous auriez pu

Cette vive 1 épouse dé.oncerta ch-z lui hier soir, traverser 
un instant le coroner, mais il re- pièce et vous approch r de 

sans qu’il eût, pour cela, détc

on

prit :
Je vous le demande encore né la tète? 

une fois, Mademoiselle, avez- 
vous pris, oui ou non, un papier 
sur cette table ? loure use ment.

Elle se croisa les bras et dit On n’a pas retrouvé la c’of de 
avec calme: la bibliothèque, mademoiselle.

—Je refuse de répondre à cette Elle garda le silence 
question. Il pan ït que vous avez examiné

—Excusez-moi; mais il faut seal" la porte de U bibliothèque 
que vous y répondiez. en allant à la recherche de votre

Ses lèvres se serrèrent de plus oncle La clef, à ce moment, était- 
en plus elle encore à la serrure?

—Quand on trouvera quelque Non, elle n’y étiit pas. 
papier compromettant en ma pos- V ous en êtes certaine?
si-ssion, il sera temps alors pour Absolument. J’y persiste.
moi d'en expliquer l’origine. Cette clef avait-elle quelque It regtrda M. Gryce, et celui- co in ître

Ce défi stupéfia le coroner. chose de particulier, soit comme ci tira uisûtôt de sa poche un
—Vous rendez-vous bien comp- forme, soit comme grandeur/ mouchoir couvert de taches. mains,

te à quoi c&tefus vous expose? Elle s’efforça vainement de 11 est bien étrange alors, fit-il, —Je ne sais pas ce que cela
_Oui, monsieur, je le crains dompter la terreurs qne lui eau- : que ce tnouheoir, qui esi le vôtre, veut dire, messieurs,fii-elle d’une
M. Gryce se mit à caresser leu- sait cette question. a t été trouvé ce matin dans cet- voix haletante; c est mon mon-

tement de la main l’embraise du Elle différait un peu dçs autres j te pièce. choir, c’est vrai; mais je ne sais
rideau de la fenêtre. réj>ondit elle enfin d’une voix

Et vous y persistez? trembl *nte.
Elle dédaigna de répondre S >us quel rapport?
Il était palpable pour nous L’anneau en était cassé,

tous qu’Eleonore se tennit non* Ah! l’anneau était cassé! dit le
s-ulcment sur la défensive, mais coron-r en faisant un geste pour 
qu’elle connaissait très bien sa attirer l’at ter tion du jury 
position et voulait s’y maintenir. M Gryce fit un mouvement 
Quant à sa cousine, qui avait de la têt-*, connu • si cette r^mar- 
consèrvé jusqu’alors quelqu’ap- que s'adressât à lui seul 
parence de sang-froid, elle donna A lors, vous reconnaîtriez cette 
les siggeg çfr’une extrême agita-. clef, mademoiselle?

et
O li.
Et ces mains se serrèrent dou- à m i ?

M. Gryce le lui passa.
—On peut le croire, puisque

Elle l’interrompit d’une voix 
pleine d’horreur.

—Ces affreuses tachas! Elies

Le mouchoir tomba de ses

La jeune fille poussa un cri rien, rien! 
taudis qu’un morne décespoir se 
répendait sur le visage de Msry; interrogtoire >e termina, 
mais, .u bout d’un instant, Eléo- La cuisinière, Kate, fut rappe- 
nore répandit froidement. lèe, et on lai demanda quand

Je ne vois pas que cela roit si elle avait lavé le mouehoir.
Cs mouchoir là. mon ieur? Oh!

Ce fut sur ces paroles que son

étrang.*, car je suis entree ce 
matin *le bonne heure dans la un jour de cette semaine, rèpii- 

qua-t-elle en regardant sa maî- 
C’est alors que vous l’avez trrsse d’un air suppliant, 

laissé tomber? Qnel jour?
Elle changea 4° ÇQUle^r et Je voudrais publier le jour,

chambre ne mon onc’e.
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